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! Panier* et tous autre» articles non sjiéciftéa ail- 

leur», faits d'bribe, (ruil*» Je pal
mier, pailla, baleine, ou de saute,

Lit» de toute desmptiou,
Table» de billard et sccestoiie»,
Tables de bagatelle et 
Cirage,
tWrleta, eordouneU, chaînes, boucles de che- 

ou parûtes de tète de toute espace laites 
de <: hr Vf us ou «n partie,

Balais rl tinsses, non sil.eurs spécifiés ;
Objets en cuivre coulé, al autres ai tides *é!»l- 

Imiues, finis ou non buis, non autrement spéci
fiés,

Livres reliés en cuir, en tout ou en pâme, sur la 
relilre seulement J aur les livie», 5 pour cent
a4 valorem,

Camées et mosaïques, réels nu unités, » il» son: 
montés eu or,*11 argent ou autre métal,

Captes, marinade», olives *' sauces de toute es 
père, non spécifiées aillrii'S,

Cierges, chandelles de cire, de «|h rmsiéli, de
e r r tr s  et mabciiadisks soumis a dk» uboits , poisson, I Helmunt et siéanne,

Huile de poisson, dans son état naturel ou n’ayant j Chandelier#, girandole», appareils à g*t,
% cl». I point subi Pai llon du feu, | Habita ou vêtements lait» a la main,

Ale, bière et porter, en futaille, par gall.. O 8 Produit» «le poisson noi: manufacturés, Voitures un parties de voiture», noe ailleurs s|*é-
A lai bière et porter, en bouteille» de pinte, | Lin, chunve et étoujw non |,ré|saréa, ciliée»,

u"kl*l".iû* *  châ- “ ‘J ' ?r"“u  v ..u , .~V uy„ Produit. .VuuuM.rdt, ! . .  j • —

..... .... .............

e= " '  g # # : .........._  i s s s ' s s a î s  i s s »
E T ---- S s-.-=f ‘s«u .. A r e s w a r  - -
Blé d’mde, j parfums, teinture», et pailumeue de toute «a- m il re la tif à Vlurorporailon de UnrUrc. Baby, B eaubien , B enjam in , Bourassa, r bille sn ivi.nts .,nt éti» imnmsivén

Pierres â m-ul.s, tiavuiilées ou non, Eventails et écrana de cheminé#, Mlle Uv (.iuétiec.— A dopte. , Urttmmond, D ufresne, D m ikm , 1 el- \ f ujaiiitrton ilu com té d ’Arthubiuska et
Uyps.- ou plâtre de Pari», moulu ou lion, Pièces de feu d’arhiice, Premières lectures. lowCS, Fournier, Guudet, GttUVreutl, ■« % * . , v 1(. i„.

ET.... ..;
Effets de ménage non dans le commerce, qui ont Varies, et verres de cristal pour It-s n-onlrm. Pour étendre" la charte dit chem in tic w e ll, le Soll.-géu. R ose, R oss, S ico tte , ‘ *

appartenu â des sujet,d*Sa Majcs.é qni avaient Verrerie, coupée, pilée ou eoloi.ér, fer d’O ttaw a et Brockvillo J Sim ard, SillllKOU, S in cen o cs , et Tusèé. n rp rr .ru .a.Ion P«r la populi.lion.

•  ”  ï S E " 1 *  a ! -  i - , .  ‘  ^  h  t  „ . | . , - £ ï t S £ 5 : ' ;
.Modèles d’inventions et améliorations dans lea i Fusils, eiiabines et armes à feu de toute espèce, L e Conseil s ’ajourne.__________________ veau , première lecture du bill ri Lit il a la re

acts—pouivu qu’on ne puisse les considérer j Encres de toute espèce, excepté IVocre a impn- ( _______ Goi'LD propose que la  cham bre station  basée »ur la |M>pulaliou, l'a-, = r f s * -  iSeswsra.... . l-'t”
. . t o o  | Chaux, de provenance des provinces de PA. N. ; toute sorte, Séance d u  3 ju i l le t ,  Brown,* C lark, Cook, B orland, l)u  1res- 'uent de M. ameruu a ce  ut ruier

U S  j Modèles dr machines,-pourvu qu’ils ne puissent Manteaux de cheminée «je marbre ou d’imitation L a 9y résolu""^*(carabiniers) est \TcD«att!ll' ' Mc KeTlar ’̂ Munro i M " L aXCEVIX jiarle.longuem ent COU-

i Cartes géogiaphiques et marines, non montées, | Mutcliandisrs de modes de toute espece, 1 oui . — M M . A lleyn , Arclmtnlx-ault, JjaUj Scott, Short, Stirtoll e t  \ \  right,— t unâtlietlS suilt, d lt-li, uetIX p Mpu H U1S-
| ni sur toile, li.stiumeiits de musique de tout* espece, y com- • ]juby, B eaubien , B enjam in, Btndtanan, o.» | tiucts, qui doivent rester tels e t  n e  cou-

geries, sujets aux règlemeuts que pourra faire grande partie, _ puis, D uly, D aoust,D aw son , Desatiluiers, j  Cam eron, M . Camcruii, Cayk-y, le ances religieuses.
le gouverneur en eonseil, Produits rnanuiacturés de cachemire, DlOUIie, D ufresne, D illlkm , FelluWeS, nrnr Cartier O n  nais D runiliu lld  M. (i.U .1 «lit que la représentation |<ir

" i Ï Ï T  P°”r ,r” P"  °“ P I l S T A  ! f e r g u « n F e m -s,F ortier,G o w sn .H ea lh ,; bmlkST. F e l lo w a , F o iu n ier . G a u v , M ' " ! » U y a  lu ... d’urneue, lu , .u x  c l  la
Munitions de guerre, et elfeU et marchandises quels la soie entre pour la plus grande partie, La belle, L angvviil, I»l|Xirtv, Li*mieUX,, L iingevill, Lor.tllger, le  pruC.-gên. M c- l/".itiquii.no, etigem  rera .1 . j ,Corde.

pour habits militaires, importés |>our l’usage Produits manufacturés d’os. d’éc..ilie, come, nr- Lorungvr, le proc. gén . M acdonald, M ac- D onald. M cM icken, M orrison, P anel, 1 Uts il parle en  laveur ü une ifederatiou
■ le la milice provinciale, sujets à telle» testric- cru de perle*, ivoire, ou ivoire végétal, Leod, M cC ann, M cM icken, Morrison, p (ll)e \V  F  Pu w e ll le  sol -gé II llusv des provinces.
lion, et réglements que le gouverneur en con- Produit, manufacturés d’or, d’argent ou électro- ; Panet p iayliur p0 l>e, W illiam  F . <,<L% Sim ard Sim nson e t  S incenues' M- C avCHOX reproche ntt représvil-
“  T‘7 n r  u ,  n ü a ï ï . . » t e . . . * , 1,.- I O - I . » . - !  P®w«n, K oblin, le „ l !  g én . R t w . ^ ,CeOUtS’ ,1e Sherbrooke d’uvo.r n ég lig é  In

ï.remption» M xon^Uetpropoütu  u  matière principale, R ichard W . Scott,, W illiam  Scott, Sher- La dite résolution est alors adoptée. lue*tlou eli discussion j*our s’occtijK-r do
Pioduits menufactuiés de marbre, ou marbre, w ood, S ico tte , Sim ard, Siint<son, S in- T 04... ,.t v  réknhiti.ms <éna- la question de cou fédération, e t  il ajoute 

|.l„s travaillé «jueU.pmce.poi.es ou les blocs enncgj b idney Sm ith , 'I albot, T e r r il l,: rém eufadontéês 'lue la representation pur la ^ p u lu tion
ProdoLs manufacturés de papier mâché, Turcotte, W e b b e t  W h .tn c y .- 5 7 .  ^  n u  ^  ™  “ rait l ' W *  <l"'* aM« “ ‘e “ ler les  d ‘f*
Produits manufacturés d* paille, i C on tre:— M M . A ikuis, A llan. B o n -1 T. , tieultes ÜIM dv>i nuits pressent.
Médica.neats brévetés, et préparations méJici- rassa, B row n, B urw ell, C hristie, C iniou, . , J MEnoN l,roI>J»® 1 ajournem ent A  0u/u  heures et un quart M.* D u-

■FEH=“  - - ..$ttS=5S5«siSSi ; - t " -
1 1 = - = - - ........ I S t i Ü i ï ' i K l ÿ ï î K S ; !
Ornements «le bronze, albâtre, terracotta, ou fljeG ee, M cK ellar, M ow at, Munro, P a- , * ‘ RÉS,I,KX1 ju g e  am endem ent M. C uvtier déclare qu'il est opposé

S B - " " * * —
Ugumes, viandes volailles, poisson et gibier j bridge, W h ite  e t  W righ t.— 38. rou est em portée par W contre 30 . seu j excep té , partagent c e lle  m anière

mam.és, Lt‘S 10e e t  l i e  résolutions so n ta d o p -1 Grand Tronc. d e v o ir .
J h i i r ^ U m e S ^ ’on foulés, té es. 1 M- G a lt propose que la cham bre se . A près un discours de M. M cG ee ,
Broderies de soie, de Uiuç/de Uine âiée et coton, J»u 12e résolution (com bustible pour forme en com ité  sur le  bill pour am en- M . D rummond propose l’ajournem ent.

et h.oderi*» eu umbour, . sa lle d ’arm es e t d 'attelage) étant lue de oer *es actes relatif au chem in «le fer «lu La motion est cmj»orlée e t  la  cham bre
Cordon de soie et cordon com|*>.é de soi» et de | nouvcau>—  Grand Tronc. La com pagnie dem ande s'ajourne à m inuit un quart.

M . M ackenzie propose en  am en- qu’on lui accorde le pouvoir d’achever  
dem ent d ’y ajouter le  proviso suivant : e t  m ettre en  opération son entreprise.
44 Pourvu qu’aucune partie de la som m e L e bill a  pour objet de lui |»ermettre de 
de $102 ,698 , accordée ponr les fins d e  prendre les m oyens nécessaires pour 
la  m ilice , ne sera payée à m êm e les  pro- com pléter son œ uvre ; se pourvoir des 
duiLs de la taxe ou du droit de douane locom otives e t  m achines dont e lle  a he-

contin - ' rupjtort a la com |*iguie do ch em in  do 
1er du Grand Tronc.

M. G alt déclare que com m e la on 
z ièm e clause de son hill, pour perm ettre 

/ W . - M M .  Brown, C lark, Cook, à la com pagnie d ’aflènuer, sem ble soti- 
D orioo, B orland, F o ley , G ould, llugun , lever des objections, il est prêt à la ru- 

Séance d u  7  ju il le t .  j H olm es, M ackenzie , M acD ougall, Mc- trancher. 
u ii,.rv* i> (i ou u im x iir i» . K ellur, M uw at, M unro, N otm an, 1‘ich é , M. Lance v is  est d ép osé à ne |o s

M. de BtAQUitEE propose que le  bill W alker P o w ell, B y  m al, W illiam  S co tt,, donner à la comptigniu plus de |»»tivoirs
au sujet de Vobêervaîioe du dim anche Short, Strrton, W ullbndge e t  W right, qu’e lle  n’en  a ; m ais s ’il s ’im t  <lv con-
redevieune un ordre du jour. — 2d. soliiler plusieurs actes déjà votes, il n ’y

M. F erres trouve ce procédé surpre- Contre.— A lleyn . Baby, B ellingham , est point opi**é. 
nant. Bourassa, Burton, Joh n  C am eron, C ay- M.

M. Fkrgusso* appuie la  m otion. W , 1° proe.-gén . Cartier. (liu |O is,(ou -
M. le  co l. PRiacK déclare qu’il aj>- nor, D aw son, Drum m ond, D iiukm , F e l- droits qu’elle  dem ande, il n’est jais lie -

”  ”  "  soiu de les cou linner j»ir un nouvel a cte .
M . Cartier répond que l’on a tint la 

i.se à proiA*s «le la co n q o g n ie  
du eheim ii du ti r Great West» n i.

Après quelques remarques de M. C l-

PARLEMENT PROVINCIAL iz i 23e résolution (déja-ns 
goûtes du conseil législatif) étant lue, 

M. MacKenzie propose que lu cham
bre s'ujourue.

t r ic t  d o  T e r r e b o n n e  e t  c o m m e  I m b itu n l  * Déchet» <!• blé-d’mde et d«

o u r e u r - g é n é r a l  d e  v o u lo i r  f a i r e  ju s t i c e  à Ancre», pesant plu» de ti quin teux,
l ’e n p é o o  d e  g r i e f  q u e  j e  v i e n s  d e  s ig n a -

1 1  I Bores,
foodie à blanchir.
Soufre,
C lb le ê th a ta H i  
Câble» d ’éloupe goudionuée,
Câble» d 'éloupe non goudioiihée,
Câble» de chanvre,
Coopetuee,
Liège ou l'écorce <le liège,

! C iem e  de tarir* ctieU lIné.
Drogue» employée» eeulemenl pour te iwire, 
Subetaucee colorante»,««voir: é ro ice , baie», dro

gue*, noix, végétaux, bol», e t extraile de cam- 
l-âche.

Œuf»,
Bol* de chauffage,

POESIE.
D W I A T H .NOUVEAU MÉT1KK DK LA M l S K  R VK.

A lr*l Je «WM MM en/mü gdVé.

Amie, le gouvernem ent 
VU dans U  détresse,

M us d'un jou rn a l d it qu'il tuent 
S au t trop de finesse I 

Il d it qu'un œ u f «et un bœuf, 
y ue  quatre et quatre fout neuf 

H aut que V» paraisse 
O g ué !

Sans que ç a  paraisse.

L a Minerve, l 'au tre  soir,
Montra son adresse 

E lle se barbouilla de noir 
Dams une sa in te  i«reste !

E t s'adressant à  C artier :
'• J 's i is  bourreau de mon m étier ;

4 S fu s  que ça paraisse, e tc .

*' J e  tiens a u ta n t aux bourreaux 
“ Q u 'à  la  sa in te  messe,

4 Je  peudrais les libéraux 
“ Avec allégresse L.

4 Je  n'sule pas Minerve en vain 
"  J 'p u it  prouver mou droit divin,

“  Sans que ça paraisse, e tc .

M L a  vertu  ne peut me lier 
"  J ’ai trop  de souplesse,

Le bourreau c 'est mon pilier 
“ San» lui tout s'affaisse L...

Pour prouver m a ch ré tien té  
4 J 'te  pendrais, mon cher C artier 

4 Sans que ça paraisse, etc."

M ontréal, C ju ille t 1858.

C O N S E IL  L & G IS L A T IF .do,

1er.
Votre serviteur, veux,

C h s . M a r c h .,
Avocat.

V illage de S  te . Scholastique, 
5 ju ille t 1858.

Dorion dit que si la conqiagu ie a 
déjà, en vertu d'actes untérieiirs, les

K l e o l u l l o n *

Qui uni é té  proposé*# p»r VMun. M . Ca Yleit , en 
Com ité G énéra l, Vendredi, le 2 Juillet 185*.

j low es, F erguson, Fournier, Guuvreuu,
M. Vankovgh.net *\>|i|x#e à ce  qu’uu G ow an, Lajiorte, L e Ikiutillier, le  pruc.- 

bill,déjà  rejeté durant c e lte  session , soit géu . M acdonald, M cM icken , Morrison, m êm e cbo
i O uim et, Vlnyfuir, l'ope, W illiam  F . l ’o- 

M. TACHA parle dans le m êm e sens, w e ll ,  llub liu , le so ll.-gén . Itoee, S ico tte ,
«ou, S in ce  n u es, S id n ey  mon,

prouve le  bill.

discuté de uouvvuti.
• M tc m q u i ts  :

Après des débat» assez prolongés, lu 8iniurd, Siui)*  
motion est em portée j«ur 13 contre 11. • Sm ith  e t  T assé. rie jiis-M . McKenzie se lève et nu 

Lu 23e résolution étant lue de non- qu’à l’ajournement de la cbaml»re,* une
heure.

35.
i
I
veau.

«lu
C elé vert, d u . . . . . . . . . . . .

do rô ti, do ........................
ao m oulu, d o .................

Boissons cordiales, par gall 
Raisin «‘e C orin the, par II*.
f in it*  secs, do ......................
I* ignési do . . . . . . . . . . . . . .
G ingem bre, pim ent et poivre non moulu

par l i v r e ..............
G ingem bre, pim ent et poivre, moulu do . 0  6
Macaroni et verm icelle d o ...........................
Moutarde d o . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Mélasse par g a llo n ..........................................
Maci* pal lb .. . . . . . . . . . .  . . . . . . . . . . . . .
M iisrad esd o .. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .
Noix non spécialem ent dénommé* *, ex 

cepté le* cacaos do..............
Spiritueux et boissons fortes, de toutes 

sortes, par cheque gallon de n 'im porte 
quelle foi ce ii'axcédaiit point celle de 
la preuve de Sykes, et ain-i en pro
portion pour toute force plus grande 
ou pour toute quantité plus petite 
q u ’un gallon, saw ii :

Eau-de-vie par gallon . . .
G enièvre do 
Rhum 
W hiskey
Spiritueux e t boisson* fortes, y com pris les 

eapu ts de vin et les liqueur* alrnoli- 
qres, n’é tan t ni eau-de-vie, ni genièvre,
ni rhum , w hiskey, par gallon ..................0  80

Epices non moulues, non autrem ent d é 
nom m ées, par lb .............

Epices moulues, do do do .
Kmpuis ei toutes préparations d 'em pois do. U 5 
Sucre, raffiné, en pains vu en morceaux, 

candi, écrasé, en poudre ou en grain, ou 
eu toute autre loi me ; sucre blaoc bâ
tai*!, ou autre sucre égal en qualité au
su rie  raffiné, par q t l ................

Do blanc te rré , ou su c ir  jaune b i 'a id , ou 
sucre de n 'im porte  quelle espèce égal en 
qualité  au su -re blanc terré , mais non
au sucre raffiné, par q tl .............................  2 00

Do mokcouaile brun te r jé , ou sucre brut de 
n 'im porte quelle espèce non égal en qua
lité aux sucres en dernier lieu m ention
né s, par q t l . . . . . . . .

Do brut, pour raffinage seulem ent, et va
lant 30 pour cent d* m oins que le sucre 
en dernier lieu m entionné, per q t l . ; . . .  1 00 

T h é , de pas plus de 1* cents la livre, pai lb. 0  3 
Do de plu* de 18 cents U livre , d o . . . . . .  0  4
T abac, m anufacturé, de pas plu* de 20 cents 

la livre, d o . . . . . . .  . .  . . . . . . . . . . . . . .  0  S
Do de pl is de Z» et de pas plus de 40 cents 0  7 J 
D » de plus de 40 cents la livre , d*
Do en poudre, do ...............................
V inaigre, par g a ll...............................
Vin, en futaille, de pas plu* de $40 la pipe

•le 126 galls, d »............................................
Do en futaille, de plus de $10 et de ju s  

plus de $60 la pipe de 126 g a l ls . . . .  . . .  0  30 
Do do de plus de $6<i la pipe Ve 126 gall. 0  40 
Do en bouteilles de pinte, ne valant pas 

plus de $1 . pur doux, de bouteilles . . . .  1 50 
Do eu bouteilles de chopine, en propor-

......... 0  75

O I
0  4
0  4

. I OU 

. O 3 

. U 2 

. 0  3««

......... O 4

O 3
O 5
O 4
O 25 
O 25CORRESPONDANCES.

......... o  1J u d i c a t u r e .

MM. les R édacteurs,

E n  von* transm ettant la présente cor
respondance, je  crois servir les intérêts 
du com té des D eux-M ontagnes, e t  rem - 
dlr un devoir que sem blent m ’iiiposer 
e s  circonstances. J'ai donc confiance  

que vous voudrez bien la  livrer à la pu
b lic ité .

M ais vous le sa v ez , la L X X I de l ’ar
tic le  d e  judicature du B as-C anada con
tien t les  disjxjsitiuus su ivan tes :

Chaque fois qu ’en vertu  d ’aucune disposition 
du p résen t acte la  cour de circu it aura cessé 
d ê tre  tenue dans un endro it, les dossiers, regis
tres, pieces et procédures judiciaires e l au tres de 
la  dite cour ou d it endro it seront transm ises à  la 
cou r de circuit de l 'end ro it où la  cour supérieure 
se ra  tenue par le d istric t com prenant l'endroit 
ou la  cour de circuit a u ra  cessé d 'è tre  tenue, et 
form eront partie  «les dossiers, registres, pieces et 
p rocédures d 'icelles, e t nul jugem ent, o rdre, re 
g ie  ou ac te  de la  cour de circuit ou d it  endro it, 
légalem en t prononcé, d o n n é , étab li ou fu it ne 
se ra  an n u lé  par la cessation de la  tenue de la 
cour ou d it endroit ou par su ite  de telle trans
m ission, mais conservera toute sa  force et etict ; 
e t  nulle action p lain te, poursuite, cause ou pro
cédures ne tom beront,se font discontinuées ou an 
nulées, m ais seront transférées dans l 'é ta t ou 
elles seron t respectivem ent a lors e t continueront 
e t  se ron t pendant dans la  cour de c ircu it de 
l 'end ro it auquel doivent ê tre  envoyée les dos
siers, comme s'il y avaien t é té  respectivem ent 
portés, ou enreg istrés, e t toutes autres p rocédu
res u ltérieures y  a u ro n t Heu. ju sq n à  jugem ent 
e t  exécution ou subséquem m ent, comme elles 
au ro n t eu lieu dans l'endroit où la  cour de t ir -  
c u it  a u ra  ainsi cessé d 'exister ; et toute person
ne à  laquelle il a n ra  é té  p rescrit d 'y com paraî
tre  ou de faire quelqu au tre  chose en aucun temps 
an  dit endroit, com paraîtra  ou fera telle chose 
en m è n n  tem ps à  l'endro it auquel te ls dossiers 
do iven t ê tre  transm is, e t sujet aux mêm es pé
n a lité  au cas de défa  it, à  moins que dans quel
ques cas, le ju g e  ne substitue une au tre  époque, 
e t  il e s t p a r  le p résen t au torisé  A le faire.

!

«lu
do

......... 0  7

.........0  10

.........2 80

Diam ants et pierres précieuses,
Terres, ocres et argiles, saches,
Feutres pour lotis et navires,
Form es de chapeaux de feutre, et feutre pour 

chapeaux,
, Brique réfractaire,
I Gommes et résines, à  l’é ta t naturel,
! («hauvre de Mi m ile,
| Mousses et foin île m er, pour les t  isserie*.
; Echantillon de m m éialogie, 
j Instrum ents de musique pour les corps de m usi

que m ilitaire,
Noix qui ne servent qu ’à  la te in ture,
K loupe.
Vieux filets.
M unitions d ’artillerie,
Minérai* d r  toute espèce,
Brai et goudion.
Instrum ents et appareils de physique, livres, c a r

tes géographiques et marine* ; pourvu q u ’ils 
soient im portés pai des ioeiétés de physique, 
des universités, collèges, écoles publiques ou 
instituts, et pour leur propre usage,

Plantes, s ib m se su x  et arbres.
Provisions jo u r l’arm ée, la m arine, ou les tribus 

sauvages,
Guenilles,
Résilié ou colophane,
Riz,
Sel,
Graines de toute espèce, non autrem ent spéci

fiées.
Echantillons d’histoire naturelle, de m inéralogie 

ou 'le botanique, 
j P ierre brute,

Ardoise,
Futailles à eau pour l’usage des vaisseaux, I Tam is.
sta tues, bustes et em preintes en m arbre, en bron- Airain en barres en baguettes e t en feuilles, 

ze , albâtre ou plâtre de Paris ; peintures et des- Fil de laiton ou de cuivre, et tis-u m étallique, 
se ins; échantillons île sculpture, cabinets de Livres ou parties de livre», feuilles périodiques 
m onnaies, m édailles, pierre* précieuses, e t e t pamphlet* broches ou en feuilles, n’étant
toute* collection* d’an tiqu ités, point des ré-impressions d ’ouvrages anglais

^ * 'f | _ soum is au droit de propriété littéraire,
C ardères, Canevas, toile A sac, toile A voile, étam ine, em-
Bois de charpente, seulement scié ou fendu, p |«vé* pour les navires uniquement,
Bois de charpente et de construction de toute es- C haînes de Cer, autres que les câbles-chaînes, et 

Exemphont aetuelli* conltnuiet. péce, rond, av ivé , sc ié , non m anufacturé ou p é ta n t  des chaînes pour chevaux, chiens,
Sociétés d ’agriculture—G raines de toutes sortes, m anufacturé en partie, chaînes à crics, ou autre» petites chaînes,

instrum ents et ustensile* d ’agriculture, quand Tabac non m anufacturé, de provenance des T..- T ô le  du Canada ( Canada plain), ferblane, tô'.e 
ils sont spécialem ent im portés pour l'encoura- , U seulement, galvanisé, e t tôle ordinaire,
gem» ni de l’agricu ltu re , | C ountable*, . C uivre en barres, en baguettes, boulons ou en

Prépara tions anatom iques, T hérében tm e, au tre  oue l’esprit de thérében tm e, f a i l le , ,
A nim aux de toute* sortes, de provenance de* K .-I -, Mèches de chandelle, en coton, chaîne et laine
Collections d ’an tiqu ités, j Métal typographique, en blocs ou en saum ons, n iée,
Vêtements, e t au ties effets e t instium ents d’ag ri-  V égétaux— non spécifiés ailleurs, Ouate,

culture (n ’é tan t point dans le com m erce) et A Voitures de voyage—celle des colporteurs excep- Fm eri,
l’usage de personne* qui viennent «’é tab lir!  (d-*, K m sn , verre et papier sablé,
dan* celle province et accom pagnant le pro- Chaux hydraulique, F ilets et M-ines de pêche,
p iié ta ire , ! Vin, spiritueux et liqueurs ferm entées de toute Hameçons et lignes,

Vetem enU de sujets anglais décédés A l’é tran g er, ■ espèce, im portés pour tout ordinaire d ’utfi- Batteurs d’o r, «-hauderets et peaux,
Armes pour l’arm ée, la m arine et les tribus sau- ciera, et les colis qui les contiennent, Peluche pour chapeaux,

vages, pourvu que le droit au trem ent payable Bois pour cercles, m ais non encochéa, C rin  d’Angola, de chèvre, do Thibet, de cheval
sur iceux soit payé par le trésor du royaum e- Laine. ou de chevre de T m qu.e , non inanufactmé,
uni ou de certe province, ■ __ . . .  ,, Gomme élastique, en bouteille* ou en feuilles, et

Potasse, perlasse et soude, Exemption, nouvelle, p r o ,» * '.  -j caoil, rho„C|V , n m anufaC i.é»,
T an , Pain de lin, , Fer, en barres, rr. b,guettes ou en cercles, nouveau__

ô s t Æ v S T m ?  4 , - n f c %  "“ r p"  I ff : : :  .......... .....  m .  « ,  a m e „ d e .
Farine d ’orge, Colis de toute espace dans lesquelles des m ai- locomotive, courbée s ou soudées, 1 U 16D tqil6  to  [ÜOVISO y  S u it u jo i l té  : “  1 Oltr-
Fêves, ch s  n dises sont ordinairem ent im portées, ex- 1 F er, pout tôle A chaudière, percée ou non peicée, j Vu  q u e  to u t e  d i s p o s i t io n s  l é g n le s  e n  v e r -
F an n e  de fèves, cepté les colis de sp iritueux, vin, huile, b ière , • Fer, pour bai res pour chemins de fer,
O rge, bear and big, cidre, et autres, contenant des liquides, les pa- ' Fer, pour tôles roulées,
Farine de cette  orge, niera de mute espèce, les coffiee, les ja rres  Fer, tôle, cantonniéie, ou antre 1er propre A la
Baies em ployées seulem ent A teindre, contenant du tabac A priser, ja rres  en faience, construction des navires, façonné ou non,
Specimens de botanique, becaux de verre , save et barils cou tenant du Fer, clous à river pour do,
Bouteilles contei aut du v in , des liqueurs sp in -  grain, des graines et des pois, F er, fil de fer,

tueuses ou ferm entées pour l ’ordinaire des of- S e f  de sonde, Plomb, en feuilles ou en gueuses,
ficier*, Sel am m oniac, A cier, travaillé ou coulé,
••ciers, Laque plate, E ta in , en blocs ou en gueuses,

Rau-de-Vie im portée pour do, Poulie* de navire, 1 Do granulé ou en banes,
Bran de son et son gras, Lam pes d’habitacle, Tubes et tuyaux, de cuivre, d’airain ou de plomb,
Soies de cochon, Com pas passés A la filière.
H lé-d'inde à  balais, C ap-de-m outon, Tubes e t luyai.x de fer battu et coulé,
Sarrasin. Faux sabords, E xpressém ent im por- V ernis, luisant et imir, pour le* constructeurs de
Farine de sarrasin , Tam pon* de pont, lé* pour la cous!ruction navires, autre que la résine copale, que le ver-
Bulbes et racines, Anaeaux de for, dea navires et par de» ni* pour 1rs voitures, que la laque plate, le
Lingots d’or et d ’argent, Voiles, constructeurs de navires. m astic, ou le verni* du Japon,
Pierre.» A meules, travaillées ou non, mais non Anneaux de fer. Z inc ou antimoine femelle, en bloc ou e" feuilles.

réunies en meule* de moulin, Roues de poulies,
Beurre, _ Lampe» A signaux,
Cabinets de monnaies, Mergouillets,
Voitures de voyageurs, et voitures em ployées au Souffre, 

transpoit des m archandises (les colporteurs et Outil* et instrum ents de personne* venant a u C a -  
tiDiipes de cirque exceptés), j nada pour y dem eurer, et qu ’elles apportent

Futailles A eau A l’usage des navires, j pour leur usage, m ais non pour vendre.
C im ent, m arin ou hydraulique, ! Bois de toute espece,
Sociétés charitables— don* de harde* pour ê tre  j Toute* importation*

distribuées gratuitement par elles, de la m arine de Sa
From age nada.

- " .T .  , r  . . . . . .  .  v .
gratu item ent par quelque eociété chan tab le , o s  x in g t  r o u s  c e n t .

C hai bon, A nchoix , sardine*, e t autre* poisson* A l’huile,
Cocfieoille, Produits m anufacturés Je  n u iilechurt, d ’albctta ,
C oke, ou d’argent allemand,
Pro lisions pour le com m issariat, Article# biOdés d ’or, d’argent ou d ’autre* mé-
BlétV inde, taux,

.........  1 45

. 0  10

.  0  10

. 0  6

0 20

moire,
Drap el fil d’argent et dpr, et autres articlei bro

dé* d’or, ou pour binder,
; Savon parfum é et de fantaisie, 
i Poêle»,
| (Vaux et fu ir  à  semelles de toute soi te, tir. nés et 
, apprê tés, 
i Joujoux,

Dentelle de fil et insertions,
Secrétaires, étuis et boites d'ornement de quel

ques m atériaux qu’ils soient roui posés,

lion, do ...........
Do en bouteilles de pinte, valant plus de

$1, et pas plus de $ 8 .................................
Do en bouteilles de rhop ine, en propor

tion, d o . . . . . .
Do en bouteilles de p in te, valent plus de

$8, d o ..............................................  ............
Do en bouteilles de chopine, en propor

tion, do .........

Seance du  6 ju i l le t .
P é t i t i o n » .

L ’interprétation d e  cette  clause ne m e 
lleraent douteuse e t  ne sign ifie 2 00paraît nu 

rien  autre chose que ceci :
L es poursuites portées devan t une 

cour de circuit, qui cessera d’ex ister  se 
ront transférées à la  cour de circuit de  
l’endroit ou la  cour supérieure sera te 
nue pour le district com prenant l’e n 
droit où te lle  cour d e  circuit aura cessé  
d’être ten u e, e t  toutes procédures u lté
rieures auront lieu  jusqu’à ju g em en t e t  
exécu tion , com m e e lle s  auraient eu lieu  
dans l’endroit où la cour de circuit aura 
ainsi èessé  d’ex ister .”

E h bien ! m algré la lucid ité frappante 
d e ces  dispositions, le m auvais gén ie  
qui sem ble présider à l'organisation du  
systèm e judiciaire de l’H ou . M . C artier, 
a  trouvé le  m oyen d’y créer des em bar
ras interprétatifs.

C onform ém ent à la clause X L X III , 
la  cour de circuit pour le  com té d es D eux  
M ontagnes, dont le s ièg e  était à St. B e
n o it, cessa  d ’ex ister  lorsque l'acte de 
judicature d ev in t en  force, en  m atières 
c iv ile s . Après q uelques délais in év ita 
b les , les dossiers de cette  cour de c ir
cu it  fureut transm is à la  cour d e  circuit 
pour le  district de Terrebonne.

Jusque là, tout se  fit conform ém ent 
a u x  ex ig en ces de la  lo i, e t  d 'une m a
n ière  4 peu près satisfaisante.

L es avocats ou i ava ien t à surveiller  
le s  actions pendu 
n u it pour le com té des D eux-M ontagnes, 
lesq u elles  ven a ien t d ’étre transférées à 
l’endroit que j e  v ien s  de m entionner,—  
durent, eu  vacan ce, adopter le s  procé
d é s  nécessaires peur l’obtention de leurs 
ju gem en ts.

Mais iU ava ien t tort de prendre au 
sér ieu x  la  clause L X X I de l'acte de ju 
dicature.

L ’hon . ju g e  S m ith  qui occupait le 
s iè g e  de la cour de circuit pour le  dis
trict de T errebonne, au term e de mai 
dern ier,déclara qu’il  n’ava it rien  à faire 
a v ec  le s  causa  d e SL  B enoit, e t  quo c 'é 
ta it outre passer le  dom aine de ses  attri
butions que de s ’occuper de ces  poursui
tes .

M . D awson présente une pétition pour 
la continuation du système actuel con
cernant l’octroi de licences pour le lois 

sur le thé et le café, mais que la dite 8°*11 » faire aux stations les travaux ,>t contre les altérations proposées par 
taxe ou droit cessera à la fin de l’an- i qu’elles nécessitent et terminer ton

tes les affaires qui n'ont pu être achevées

......  1 00

2 50

.........  1 25 un bill de M . S ico tte , d evan t le  parle
m ent.Note.— Droit «le 15 pour cent ad valorem sur les 

bouteilles.
»née courante.

p o u r M M . C hristie,Dorlatul,Gould, » l'aide du capital préférentiel que la 
M ackenzie, M cDougall, Mimro, lty m a l, cumpgnte a été autorisée à percevoir, jiar 
Short e t  W right.— 9. un acte de !So6.

C ontre:— M M . A lleyn , A rcham bault, U  M - J - s - McDonald dit qu'il avait 
Baby, B eaubien , B enjam in, B ourassa.1 esjiérè que l'on en avait fini avec la  lé- 
Browu, Buchanan, Burton, John Cam e- gislation ann u elle  pour le Grand T ronc, 
ron, M alcolm Cameron, Campl>ell, Car- Chaque année on a a llégué que le  Grand 
lin g , C ay ley , le p ioc. g én . Cartier, C ha- Tronc dem andait des ressources pour la 
pais, Ci mon, Connor^ D aly , D a w so n ,1 dernière Ibis, e t  il rev ien t toujours à  la 
Desaulniers, D ionne, Drum m ond, D u- charge.
lresne, D unkin, F e llo w es, Fortier, Four- M* C artier O n ne dem ande  
nier, Gauvreau, H eath, H olm es, L abel- 
le , L ungcvin , Laporte, L em ieu x , Lo- 
ranger, le proc. gén. M acdonald John  
S . M acdonald, M attice, M cM icken,
Morrison, P an el, Playfair, Pope, Iloblm , 
le soil, général llo se , Richard W . S cott,
W illiam  Scott, S icotte, Sim pson, S in- 
cennes, S idney Sm ith , T assé, T hiban
deau , Turcotte, W allbrulge, e t  W hit- 

— 57.
d ite  12e résolution est alors adop-

E r r e r a  e t  m a r c h a n d i s e » s o u m i s  a u n  d r o i t
DE CINQ POU* CENT.

Canal U’Ollaw a.
M . Lon anger soum et des éta ts rela

tifs aux adresses pour avoir les  détails 
de l’exploration e t des dépenses faites 
sur le  canal O ttaw a.

Billets, en tête île com ptes, chèques, re
çus, tra ites, placards, cartes, étiquettes 
de toute description, annonce» illustrées, 
ou affiches ou pancartes de spectacle, 
im prim és, lithographiés, ou en laille- 
di.uce : pour chaque cent pancartes ou 
feuilles . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .

Pam phlets d’annonces, par centaine

I

. .  1 00

. .  1 00
E i t l m i ’i .

fuse la réception du 
es subsides.

M . Cavley pro; 
rapport du comité d

2Sur l'article concernant l’augmenta
tion du traitement du secrétaire du gou- 

pas j verneur,

E T »  ETS E T  M A R C H A N D IS E S  E X E M P T S  DE 
D R OITS.

d'aide.
M. B r o w n  :— O ui.

M. C a y l e y  dit que le gouvernement 
r. t. , . . se propose de réduire les traitements do

M. J. h. McDonald. Il ne s est pas lulls ^  officiers. Ceux au-dessus de 
passe danree sans que, pour un motif j X100> seront réduits de jCIO pour cent, 
ou pour un autre, la compagnie n ait mis -  
la province à contribution. On dit que 
le pont Victoria sera fini l’année pro
chaine, mais n’a-t-on jkls déjà dit qu'il 
le serait en 1857. Nous sommes en 1858 
et il est loin d’être fini.

M. OA LT.—Il le sera en 1859.
M. J. S. McD onald.—C’est douteux.

Je désirerais toutefois savoir si l’inspec-

D ans le départem ent de l’e x é c u t if  seu l, 
on obtiendra ainsi une réduction g én é
rale de plus de $24-,000.

M . Dorion félicite le gouvernement 
d’adopter enfin les vues de l'opposition 
sur lu réduction dus traitements dus em
ployés publics. M ais il désire savoir à 
quelle epoque la mesure sera appliquée.

M . Cayley:—A dater du 1er juillet.
M . Calchon parle contre c e lte  ré

duction. C e sont, d it-il, dçs économ ies  
de bouts de ch an d elle  que l'on v e u t fa i- 

i re. L e  traitem ent des em ployés publics 
u’est jius trop é le v é . C’est plutôt sur les  
transactions qu'on devrait opérer des 
épargnes.

M . McK enzie propose que lu résolu
tion soit référée au comité général.

C et am endem ent est rejniussé e t  la  
m otion principale em portée.

L es articles suivants sont ensuite adop-

L"
u e

tée.
La 13e résolution (salaire de l'Ora

teur du conseil lég isla tif) étant lu e  de teur-général à reçu les retours sem estriels
j que, légalem ent, la com pugnie est obli

g ée  de taire.
M . OA L T .— N ous ne som m es qu’au 

trois ju illet. On n’a pas encore eu  le  
tem ps de préparer les com ptes.

M . J . 8 . McDonald.— Los com ptes 
auraient dû être soum is avan t l’intro
duction de ce  b ill.

M. Cimon pense que le  b ill est fait 
pour prendre la cham bre par surprise si 
on le laissait posscr.on verrait bientôt que  
la  com pagnie a gagné les plus dange
reux jirivilégcs et toutes le s  chan
ces  de la province de recouvrer ses $ 1 6 ,-  
000,000 s'évanouiront.

M . F iché est étonné qu’un bill de 
cette  nature soit soum is après la décla
ration du discours du trône que la com 
pagnie du Grand-Tronc éta it parfaite
m ent satisfaite d e  ce  qu 'elle  ava it obte
nu e t ne désirait rien de plus. I«t pro
v in ce  sera généralem ent défavorable à 
cette  m esure, toute a id e  n ou velle  à la 
com pngnie'serait dangereuse e t compro
m ettrait les plus vifs in térêts du  Cann-

n te s  à l’ex-cour de cir-

j tu desquelles une qualification pécuni
aire est requise des personnes qui peu
vent être é lu es à des s ièges dans le con
seil législatif, devraient, dans l’opinion 
de cette cham bre, être im m édiatem ent 
abrogées.

Pour.— M M . Clark, B orland, Mac
k enzie , M cD ougall e t  W right.— 5.

Contre.— M M . A lleyn , B aby, Benja
m in , Bourassa, Brown, John Cameron, 
M alcolm  Cameron, C ay ley , le proc.-gén. 
Cartier, Chupajs, Connor, D awson, D es- 
aulniere, Dorion, Drummond, Dufresne, 
D unkin , F e llo w es , F o ley , Fortier, Four
nier, G auvreeu, Gould, H eath , Hogan, 
H olm es, L angevin , Importe, le proc.- 
gén . M acdonald, John S . Macdonald, 
M cM icken, M o w at, Munro, P an el, P lay
fair, Pope, Roblitt, le so ll.-gcn . R ose, 
W illiam  S cott, S icotte , Sim ard, Sim p
son, S incennes, S idney S m ith , Stirton, 
Thilxiudcau, Turcotte, e t  W allbridge. 
- A S .

La d ite  13e résolution est adoptée sur 
division.

L es 14e. 15e e t 16e résolutions sont 
adoptées sur division.

Les 17e, 18e, 19c, 20e , 21e e t 22e ré
solutions sont séparém ent adoptées.

•>

tés :
Bureaux du receveur-général $ 8 ,6 2 9  

et inspecteur-général $9 ,108 .
A  l'article su ivant,.départem ent de la  

douane $6 ,480 , une discussion s ’é lè v e ,  
puis l’article, m is au x , vo ix , est em porté.

A  l’article $7 ,400  pour l’auditeur des 
com ptes publics, M . M ckenzie fa it un  
am endem ent qui est rejeté pur 56 con
tre 28.

Plusieurs autres articles a y a n t é té  
em portés, y  compris ce lu i q u i regarde  
les hôpitaux e t institutions de charité.»

Mckenzie propose l'ajournement de 
la chambre.

Perdu pur 15 contre 36 .
M . N otman propose l'ajournement du 

début.
Perdu par 11 contre 30.
M. Mckenzie propose de nouveau l'a 

journement de la cham bre.
Perdu par 8 contre 34.

J e  pense bien que M . le  ju g e  Sm ith  
a v a it  des raisons pour en  agir a in si, bien  
q u e je  ne puisse les saisir. M ais en  
adm ettant la  p lausibilité des m otifs de 
P H o n .j

Sur loua a rlic le i non ém unéres ci-dessus comme 
é tan t soumis A un droit spécifique ou ad valo
rem, ou non exem pts du paiement des droits, 
pour chaque $100 de vaUur, 15 pour cent. 
E xcis.—

W isky, par gallon . . . .
A le, b ie ie e l pm ter. . .

Cents.
le  gouvernem ent ne devait- 

i l  pas de su ite faire disparaître tout doute 
sur cette  question importante^ de m a
n ière à donner un plein  e t en tier effet à 
la  clause que j ’a i c itée  î  .

Sans aucun doute, c ’éta it son  devoir  
d e  fa ite  disparaître la  difficulté qui 
présentait ; m ais rien  n'a encore été fuit, 
e t  rien m êm e n e  présage qu’elle  sera 
tranchée d’ici à un avenir prochain.

Foui ma part, com m e avocat du dls-

6
l

pour l’usage de l’arm ée et 
M ajesté de service en C e il:»..Dém énage. L a cliam bre s’ajourne à c in q  heures.

. Statue du 5. 
La séance est ouverte a 10 heures.

C h e m i n  d p  F e r  d n  G ran d  T rô n e .
L a ch am bré exam in e la question re

lative à la proposition de M .sU alt , par

M . M . A . B U CK
EST D ÉM ÉNAGÉ

A U  C O IN  D E S  R . M ’G ILL E T  G U IL L A U M E ,

iSC

Vis a  i i s  le M arché Ste. Anne.
45C mai.

Ji —
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e : • ^ m m s à w m m m m
am mammÊtSHmÊmm  is. . . J , , 1 * _  l l l" ° '1* *?,t* é lu s , maiN beaucoup  4c* U épeesr» «l#» lém .lis .. Le Pays * répondu. Noue earlons qu’il se-

2 ’ Q u e , c o n sid é ran t les d ro its  d e  c e l te  ** <l llv,' l Uvs avl>its, 31. le I u si- p artisans «lu m in is tè re  J 'un i é té  ég a le - M . < a ylkv propose lu scco tu le  le c tu - mît nimi. C'est une tirade ruieseUute d ’
p rov ince  su r les te rrito ire s  d u  N ord-O u, at LL» 7 w  ' ur< ! am p,ll*‘|*lllt' n l jl0r* d ’o rd re , m eu t, e t si un  p rô n a it le  vuto  m u  v e tte  ! ro «lu lull p ou r d im in u er le* d e j tenses 
m a in te n a n t e n  la it& sessiuu d u  lu  v u e .- , , ! ' > u ' " ! ' Vri-n.i la | y  roi..- s u r  le s  r« q u es tio n  on a u ra it le s | . c t a c l e  d ’un  m i- d e s  tém o in s  d a n s  le Bi.s-C’am ulu. 
jm gnid du  la  B a ie  d ’llu d sv n  e t  la noces- * ‘u,Uü,M ' *' t,i4Ul 11 " ‘ st. P8* » «store n ’a y a n t q u e  q u a tre  ou  c in q —d ix  A dop té , ap rè s  quel,pu
site  d e  fa ire  des  s tip u la tio n s  pour le  co u - * es a c c e p te r  co m m e n -m ede a u n  n ia i H au t-can ad ien s  a u  p lu s—d u n s sou up - L t  la  c h a m b re  s’ajourue a m in u it c inq  
v e rn e m e n t d e  cee  d is tric ts , lu c h a m b re  ,nm - ,,ulir,È . L a r  11 r*c * ‘f tc‘ j '-u  de  d is- position à  lu rv |* é seu la tiu o  jw r lu jo p u - m in u te s .
e s t d ’o p in ion  q u e , d an s  l’adop tion  d ’u n e  % "  T ]  *  'l ' '! * *  £ * }*  1 *  , x. :u "  1;lt,u' 1- 1a pn x -u reu r-g én * ra l,sau s-d o u te , ; Séance du  î> ju ille t. ! ‘ ^  , „
co n s titu tio n  féd éra le  pour le  C an ad a , ou  ,* . . ‘-u> te n d re  e t d e  co u - v o te ra it av ec  veux  q u i so n t op |**c» a la m n  i«  mi.n..«i.. , ,u ,  u . ,  a »«- , V ,u s  st,m m os ré e lle m e n t fa r  lié d ’a -
d e v ra i t  pourvo ir a u  g o u v e rn e m e n t local '  '  r “ lnnhm  P««»Uque, a v a n t  de  s, rep résen ta tio n  p a r  lu lo ja ilu tiu n . .  . . .  u««i».ç. voir p rovoqué c h e z  no tre  voimiiu une  su r-
d e  re s  d is tric ts  jusm i’à  ce  ,iu,- le u r  no- l ,r,jno|,c*, r » ir " n e  q u es tio n  aussi u n -  O jte m Ja iit  en  18*9, IH.VJ. IN.33, il .. I ^ l u l l  co n c e rn a n t lu b ib lio th èq u e  d e s  rex c ita tio n  q u i jiourruit u v o ir d e s  su ite s  
n u ta tio n  le u r  p e rm ît d ’e u t r / r  d an s  l u- lk ,r tan ,p - C ep e n d a n t ia  chose  d e v ie n d ra  é té  l’un  d e s  p lus ch au d s  d é te n te u rs  d e , 'U'uCj‘,t* u ‘‘,^ 'iv b e c  e st lu  une  tro isièm e fu n es te s . C ’e s t le i le c a s  d e  d ire  a v e c  le 
p io n  féd é ra le . n ecessa ire . . . la  re p ré sen ta tio n  jm r la i^ m la t io u  e t  a ,  ,ul* v t Nutl'/  1 l" * 1*-' :

3  Q u’u n e  co n féd éra tio n  g é n é ra le  J e s  , M ’ v o m o x : - 1 *  com m issa ire  J ,  > yo té  d u n s c e  sens . (E c o u te s  ! é co u te z  !) ÎA  c h » , T ......
p ro v in ce  d u  N  ou v en u -B ru n sw ick , l;l do la  m u o n n c  a c o m m e u c ^ m  L e  d ép u té  d e  liro c k v ilie , le  m a itra -g é -

E tiou- ‘ | Ist r ,,n e  a llu sion  au x  p rocédés n é ra l d«> ; lis te s  e t  d ’a u tre s  m em b res
ad o p tés  js ir  les co lon ies a m é ric a in e s , e n  r< ^résen tu iit d es co lle g ia  é lec to rau x  o n t 
vue d e  fo rm er u n e  lederu tion . .Mais u

1

Sature du  7.
M . le Préw nleut je v u d  lu iuu ivu il a  % Il |«vpoh© vu outre U*ujouter M. l>iv 

Uofil u u  co u u lo  *lu couiuiurco .'

lions
moins

ni-

I hui v o u s ?8t’ l llis*a it 1® g o u v e rn e m e n t ; si ce»
.s <1.. i,« f i n i e s  K,,|IS a v a ie n t  l 'e x e rc ic e  du pou-

v o ir , i ‘ "" ______
tem p s d e s  aulo-ilaje, do  lu torture e t  d e s  M. Caylcy d'avoir formé U c*i»w «tu fùiki d 
bûeliers. A v e c  q u e lle  c h a r ité  on  brûle- ’ Pruul Le U14s»e «l avoir pan»
rait nos euros pour sa u v e r  n o s  â m es de
i l  .  .  , , « m  n i  i  i v i  v  « « u  i i i - i m i i i r u i  n r . M .  W I 1  e i l i r v l l v h  l
lu ilunm utiun  vit rue lie  <jm lions a tte n d , ; e*|n?r*ncv«—bien faibles e»t>éra6c<?e—que
........................................]«a.s e n  passer par c e  plue urd lue sommeil due* mu fonda d'emprunt

ii.uuieij.nl seront remboursées ; pour nous, nous 
u avons point de doutes sur ce point. L'iuspee- 
teur-géuéral pense eu outre percevoir une grosse 
somme au moyen des terres publique». Là aussi 
le désapj.ointeiiHUt l'ai tend. Mais pourquoi nom 

la  Jilinrrrr, au  .sujet du  d u e l e t  d e  l ’a s-  étendre davantage? Plus nous examinons fi s 
sa ssiu a t, q u e  c e t te  f e u ille  nou s a c c u se  tic  H"s nous sommes convaincus de la né-
p récon iser . l*ur rapport à l’a tten ta t d u  H  cvv,h” f uu duns, notre g .uv.me-

; ja n v ie r  c u u .,o  la v L  . k  I V , , r  .1 ,»
uistrallon. Si un vésicatoire ne peut vOTccVwr la 
g icrisoii, il faut appliquer le scalj^l. Nous de
vons trouver un moyen curatif ou le pays ira au 

A lui —Dieu snlt-où ?

hi nous no voulons j 
q u e  p en se  e t  cro it lu Minerve !

Il n e  re s te  p in s q u e  d e u x  po in ts  su r 
v rapproche du patois de» prove- lesquels nous désirons d ire  u n  m o t p ou r 

I v" l."‘ ire « ""« •‘•MBttclIe. Secouons dau» la re le v e r , de  n o u v eau , du taux  av a n c é s  de  
rue ce bouquet démocratique : tout* » c>*s tuai* 

eulevt

un souffle -I ni cool, une odeur de carrefour s'eu 
écbapjw* a |deln liez. : ça M ot le jargon du 
vais lieu : ça

man-
léuuts.

», examinons quelqu e lire

F ra n ç a is , nous av o n s d it ,  le  20  fév rie r 
d e rn ie r  :

!.*• crime du 11 janvier r«l affreux.
. j. ,  . . , ... , . , t'attachera une réprobation générale. ,

tri- se  forme e n  c o m ité  s u r  | -vu «le lu i entre-t-il duns l *me des Uvvuti/ | S e ra -ce  M. C u rlie r on M . L orangor
li- lull |* 'tir d im in u e r les dé jienses d e s  C eu x  qu i o n t lu  l’a r t ic le  d u  P a y s ,a n -  '  lUllKiravnu • q u i tro u v e ra  c e  rem èd e  î Bast ! le p re -
lém o iu s  d a n s  les affaire* c rim in e lle s  d u  q u e l la Minerve fa it u lh ision , s 'é to n n e - Kn repoussant, de toutes nos forces, Vawasd- m ie r e st trop  o ccupé  A» tes m ille  e t  un  

-  jusqu’ici ap iu ivé  la rep résen ta tio n  i. ,r  la , la s ' < ~  M. I*a fram boise oocu- ro n t d ’ap p ren d re  q u ’il a it  to u tes les q u a - ,u u * H'*‘d drape," vm. a m e n d e m e n t à ton lull d e  ju d ic a tu re  e t
popu lation  ; un v e rra it co m m en t ils \ wte- ,Kl'l* h‘ litè s  én u m é ré e s  d a n s  lé  p a rag rap h e  q u e  K st-ce  là a p p ro u v e r l’a ssassina t ? le second  d e  litire sa fo rtu n e  p e rso n n e lle ,
ra iv n t d a n s  év ité  occasion  I 11 M-riiit A l,rvs t,vs '«ébats ass.-z prolongés, il nous av o n s c ité . S a n s  nous a r rê te r  du- N , "s n ’avons pus fieu  d e  c ro ire  q u e  la  — pm ir y monger. N on , il n ’y a  ja m a is  en 

I u n ies e u tr 'e llc s  \ r b ie n tô t in n a ^ s ib le  d e  ré s is te r  au x  rée la - ' 81 11,1 ^ T I - t i  d a  lull à la c h a m b re . v a n ta g e  là d essu s , e t  to u t e n  la issan t a u  M inenr  ré tra c te ra  ei.-lUî en lu m in e , |« s  H  niou . m êm e a u x  raativai
!.!:- m a tto n s  du  Ilau t-C anaz! I a «■. t i v . r l  i-t m  u  nfBlr,‘ x ic b o iu . le c te u r  le  soin  d ’ap p ré c ie r  c c  q u ’il y a  p lu s  q u e l l e  n ’a ré tra c té  les m en so n g es jo u rs de  la  coalition  llin c k s -M c N a li, u n

ii- *, on ne  fes a c c e p ta it nas eli< s v. r su n t < ' ' ' V,AM,N. l'ro l*US1, “ d resse  à  d e  goût, e t  d e  c o n v én an cc  ilans d e  se in - q u 'e lle  a  d éb ité s  a v a n t  a u jo u rd 'h u i. ; m in is tè re  p lu s  in e p te , p lus in so u c ian t e t
• la  em ijurtées su us U i s J r  d e  s a n v e c ird . I h x v t l l ,n c ,‘' l'ollr av o ,r Cul '" ‘ ‘lo  b lab lc s  é c a rts  qu i fon t la  h o n te  d u  jo u r -  M a in te n a n t d isons u n  m o t du  d u e l,  p lu s o d ieu x  q u e  ce lu i q u i nous gouv

......... * ....... " "

........... %.......................................

i  l i p s E B :

SEI ! ; :# # #  p i s S  i l i l l i

.
bu d ’ \W u â m  r  T u  co rn ,te  n o u s ,d a n s  la  s u i te ,  u n e  g ra n d e  n a t io n ,e t  les  v u es  po litiques s* ru n t b ien  affirm ées R o se , R . W . .«Scott, .Sherw ood, S ic o ttc , <!>«. f e u ,  once même de ** na, loua- A u x  convers ions q u e  nous av o n s  si- ^ n k e r  e t  Cio., J .- B te , R o lla n d , W m .
l '.niV .rté 1 ’ sp e c ia l.—  q u o iq u  il s e n te  <jiie ce  m o m e n t so it fort e t  ces  m au x  d isp a ra îtro n t. M ais p o u r . S im e o n ,  S id n ey  S m ith , S ta rn e s , T e r . “f i  Q k‘ / T T "  monlrti <|uaud il ‘  com- p n a lée s , il  fau t on a jo u te r  d ’a u tre s . L a  1>ur,m&« A . F e r r ie ,  I I .  e t A . M ille r, K.

J ?  &  i \  î tt m e u t |K)ssible. M ais s il e n  e s t  a in s i, a réc ip roc ité  |«uur ceu x -là . S i c e la  a v a i t , K<*«\ in titu lé  : A c te  pour in co rpo rer la  ,  H V  a‘l' ‘‘ ,e  commun pn,rc un P"rü<ïu i*onf- c a r  la  Vtancl é ta i t  h a b itu é e  à le sd é fv n -  X ul,s *»»dmituns qu ’il so it fa i t  d ro it à

XI n  i , , .C om m e de  J.i fo lie?  C es p rov inces n e  te n a n t , ou , pour to n te  ré fo rm e, on  ap p ü - d e u x iè m e  le c tu re  d u  bill co n se ru an t gioo et cette même nationalité ? , te té  flag ran te  m u r  s ’a lié n e r  cc  journal A lley n , e tc ,,  n ’au ro n t g a rd e  de  l’ap p u y er.

1 1  r .........
'« s r S r è iS  4SF--î=«r5sE5S3E«E-:3F-T'-t-lsas ï- « s s e s s r s  Jr «•— -- w— .........J
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'ï b s A bî. *  ar-Tssâ s v e s i  w _  , *

kouvelle -K cosse , l’i l e  d u  I’m ie 
u rd , a v e c  lu C a n a d a  e t  les te rrito ire s  <te 
l’O uest e s t trè s  d é s irab le  e t  propre a se r
v ir  les in té rê ts  g én é rau x , e tc .,  e t q u ’un 
co m ité  soit nom m é pour ta ire  rup|M»rt des 
m o y en s  à p ren d re  |*m r s ’assu rer. v«ns 
d é la i , d e s  se n tim e n ts  des  hab it 
p ro v in ces d ’e n  bas e t  du  g o u v e rn e m e n t 
im p é ria l su r c e tte  im p o rtan t su je t.

b letre  noHitiot a co lle  
A lors

!e semi.
jn’occiijuient alors 
n ’c ta it

I

«les lie commercial m is, «
se  j-ruivg- r  m u tu e lle m e n t c 
In d ien s  e t d e  ta ire  cnscm hK

u ts  «I

in er-
n j i> , , . g u e rre  a u x  colM. B«own suggéré que les n  solutions a d.tivrvntvs v 

d e v ie n n e n t un ordre spécial, apres h-s 
q u estio n s  de représentation par la popu- 
lu iio e  lu double majorité, et que Ici 
d e u x  partis  d e  lu chambre s’entendent 
pour fixer un jour o ù  ces questions se
ro n t m ises a u x  vo ix .

s fran ça is . S u n s  d o u te , 
poques d e  n o tre  h is to ire , 

les co lons an g lo -a m é ric a in s  o n t dù L e s  L i b r a i r e s  d e  M o n t r é a l  e t  l e  
T a r i f

i

— S on  E x c e lle n c e  le  g o u v e rn e u r-g é 
néra l n , pur u n e  p ro c lam atio n , an n o n cé  
«ju'il fa isa it cho ix  d e  l’I lc -a u x -N o ix  peur 
y bâ tir u n e  m aison  d e  co rrec tio n , e u  
v e rtu  d e  l’a c te  d ’in sp ec tio n  d e s  prisons 
d e  IS55 . *

— il p a ra ît q u e  lu  ban q u e  d u  IT au t-C a- 
n ad a  refuse de  p ay e r, d an s  ses  su ccu rsa 
les, les coupons d*intérôt d e s  d éb cn tiirc s  
p ro v in c ia le s : e lle  a llè g u e  q u e  le  pa ie 
m en t n’est ex ig ib le  q u ’à T oron to  ; d e  te l
le so rte  q u e  les îio rteu rs son t ob ligés do 
lu ire  passer des titre s  par u n  lw um uierou  
u n  c o u rtie r  qu i re tie n t un  d ro it d e  com 
m ission.

C ’e s t la p rem iè re  fois q u e  la  b an q u e  
du H au t-C an ad a  m e t en  a v a n t u n e  diffi
cu lté  sem b lab le , e t il e s t probable q u ’e lle  
s’ex a g è re  les d ro its  q u e  lu i acco rd e  son 
co n tra t av ec  le g o u v e rn e m e n t.— Patrie.

— O n li t d an s  le  N ational : la c a ta s
tr o ph e  DU VAPEUR “ MONTRÉAL.”  L es 
faits re la tifs  à c e tte  c a ta s tro p h e  ép o u v an 
tab le  q u i n  coûté  la  v ie  à p rès d e  tro is 
c e n ts  pe rso n n es le  26 ju in  de  l’a n n é e  
d e rn iè re , o n t de  no u v eau  é té  soum is d e 
v a n t la C o u r du bnno de  lu R e in e , v e n 
d re d i d e rn ie r . C e  jo u r- là  Jo h n  W ilso n , 
fils, c ité  com m e p ro p rié ta ire  du  v a p e u r 
M ontréal a  subi son  procès p ou r h o m i-- 
e id e  san s p rém éd ita tio n . L a  p o u rsu ite  
é ta i t  basée su r u n e  c e rta in e  c o n tra v e n 
tion  au x  lois re la tiv e s  à l’in sp ec tio n  dos 
v ap eu rs , e t à c e rta in e s  p récau tio n s co n 
tre  l’in cen d ie  e t  l’exp losion , j « r  le sq u e l
les  lois, il e s t d éc la ré  q u ’il se ra  d u  d e 
vo ir du  p ro p rié ta ire  ou d n  co m m a n d a n t 
d e  to u t v a p e u r tra n sp o rta n t d e s  p assa
g e rs  d ’ô tro  pourvu  d e  b a te a u x  e t  d ’nn- 
nu re ils  de  sa u v e ta g e . L e  p ro cu reu r d e  
la  C ou ronne réussit à  é ta b l ir  q u e  le  p ri-  . 
so i,n ie r é ta i t  la personne d o n t le  nom  
a v a it  é té  e n reg is tré  com m e p ro p rié ta ire  
d u  v ap eu r, m ais d ’a u tre s  tém o in s  ques-

COIl-

Notre devoir nota oblige à dire que le droit 
dotit on a dessein de frap|*r les navires océani
ques, n’est pas populaire à tjuélwo, et propre à 
produire plus d'irritation que de profit.

C e la  e s t c la ir  e t ju s tif ie  nos assertions 
q u e  d e s  feu illes  se rv ile s  a c c u se n t par- 
lois d ’e x a g é ra tio n . iSi la M incrw  ou la 
Patrie a v a ie n t, non jwis d o  la  d ig n ité , 
e lle s  en  so n t in cap ab les , m a is  un  peu 
d ’am o u r p ou r la  v é rité , c lic s  e n re g is tre 
ra ie n t ces faits e t é c la ire ra ie n t J a d m i
n is tra tio n , a u  lieu  d ’cn c c n sv r  a v e u g lé 
m e n t tous ses ac te s .

Voyons cc  q u e  pense la  Planet do 
C h a th am  :

M . Cayley répond qne, c e lte  ques
tion  a  é té  nég lig ée , m a is  qu’on la  re 
p ren d ra .

M . D ubord propose une  ad re sse  à S a  
M ajesté  au  su je t d u  d ro it su r le  bois 
scié .

Réellement, «lit-elle, nous ne pouvons retenir 
notre surprise à la vue de a* qui se manifest- au 
siège du gouvernement. La conduite tenue par 
nos hommes publics n'est rien moins que recom
mandable. Kn vérité, elle est scandaleuse, dé
goûtante, outrage use. Chaque jour, Il se fait 
révélations sur révélations. Los plus fortes ac
cusations de corruption sont portées La plu
part de ce# accusations sont-elles vraies ou 
fausses î Nous n'en savons rien ; mais nous pou
vons dire que, dans beaucoup de cas, les effort* 
des inculpés pour repousser les dépositions fai
tes contre eu* m  sont montrés clairement, posi
tivement et péniblement infructueux Ou re
marque aussi que, dans une circonstance, ils ont 
fait une tentative, calculée et malhonnête, pour 
donner aux choses l'aspect le plus agréable pos
sible—pour cacher des faits palpables, qui n’au
raient pas paru si mauvais s’ils les avaient ex 
pfiquv» franchement—pour engager 1 opinion 
publique dans une faesse voie—en un mot pour 
montrer les attires publiques sous un faux jour,
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tre  personne lu 1 è r e  d u  , . r , J , u . e r  â lu ru  ï » * ! l S  s ^ W w î t î S . "  ’ %  !f I ' K ' I   ̂ ,Vm,De’ Lt*‘ *  .
U r r e ,  é tu it Io n  « lu  u u iu tr»  le seu l |>ro- m eu t .lu V m tlueuee v -auadum ue-lh iueu i- f*u“ **'é ,e Cv* Meertioâ* et l'utilité de l'op|KN.« 1 1 '  1 a, ,.a  *déc S u,; -'I. du M ire - p n ru u t a lo rs |»I«im do  eon-uslnnc*,. L»
puu  lu ire . U  A lt ul o »  é ta b l i  q u e  le vuie- ne—e lle  un a i*,rt6 • IW r tw  non  m un.h u ,# - «'•«“ ■dwiu U rtdwU oa des irslumeui :u ,,rf “  a‘ dépluruM cm vnt ex p lo itée  t i w  s ’ém u t. K lle  n e  tu id a  tu s  * x iv o ir

E E B E E H  5 5 = : 5 5 È B  = E e H p S  : S % S £ S S r
vni.vivuu, u t q u e  u iu ljjfu  q u  il tilt IIUUU- citée*, & iTulx.nl o u v e rt lu nortu um r »u* demande* déo.iiuiui. dan. •) uU»rii, lu tr io  NO lu i t  e u  gm-rr. OU ver- | jirisounéx. L e  OOfouur du  T ro is -K iv ié -

g œ a Ç g æ  = = B E S ë S  S i S E S S :
A |.rt»  le  j.lu id o y er , M . le  ju g e  D u v a l, i mi* «h rég im e  co n s titu tio n n e l Ku vu in  '***** sur le» fluence*, l i a  pré#e«ui le* «»il- * j”  m e n t  e n d t*  o r son ^x re , une  ce lu i-c i in te s tin s  on t é té  m is nous sce llé  e t en -
• i ,  tu liosautii le  Ju ry , d éc la ra  q u e  q u o i- dès hom ttios élevé*  à l’éuolu d u  m a lh e u r  T '  4 \ ri> V T e 1.‘‘uu4e £ ” & * • l!\°*  P **  î °  lo ««rinteiMiatit d e  ,x>. voyes a Q u é b e c  o ù  il* se ro n t

f e a g s ^ s a r . . . . . .
Jiom a v a i t  é t é  en re g is tré  com m e te l, il d e  l’é ta t  à  tra v e rs  les écu e ils  • m . v,,:„  I l,*‘J1d4Wi a  cherché 4 obliger 1a eluuubre 4 vo- ‘ u , , t r 1 i belle, aiiasi |

# # #

's u i t  s’il* o n t néi/liiré  I,. i nistérial* W pro pose ut de demander au g -,uv«r-, r» l'le  . # 0  d ec ide  d iffic ilem ent à pun ir ' ,MI ”» ,l°. * T** déc idée

' T Î , Ï 1 8 S ' U L ^ J T J ^ e y t  E E a £ B £ 5 B , ï  5 F E F ;™ i::" : r ; ‘ - -— S am ed i d c m iv r , M M . les  d ire c te u rs  béru l, M . l i in c k s  e s t so u v en t accu sé  l^m lou, mai* cumhaiiues par le guuveruvmeiu.! "° 1 Uü . s ch ,llu  *"• . . . .
d e  la eo m |* ig u ie  d u  (àrai.il T ro u e  o n t :  d 'a v o ir  in a u g u ré  l’é re  d e  lu  co rru p tio n  i* u  r *  ,diffie,uUée ^«xirkablw  de «a poal- L e  " l , " lv J ^ " r . ™ fu re n t, in ju rié  ju s-

e ieu  u d m im s tm te u r  g é n é ra l do  c e t te  le  c o u ra n t é ta b li : les  m a té r ia u x  é ta ie n t dé •* plier aux iu»Uumeei de l'opposition mai.- " î t l  !ui  ̂tlo iin a it n u i leçon tx |x r im e n -
c o m ittg m c . to u t p rê ts . O r, com m e il n ’a v a it m s  J.- ; !' l,a f“il * •°* **tnr' l*°“r V*  ce „ d l  l U o  bas onm ulv . lu gan im , a qu i

— M . J u l ie n  B ro aseu u ,cap ita in e  co in- ‘ i u i ° s o i c n ^ ° l  w ^  Ip A ' 1* ®* """ u" l ' %  X S l x  d ïrw îb Ü 'îî  n ir s d e  c ru s se ,c o u ru t n éaunm iusdm nun- LK < 0MITft UKS , R ,v ,U oE 8 ET éle c tio n s .

L aprain c, e t  aou p d u te , N oél lJo u rd eau . L “  , 1 11 a  tro u v ée  j Cayley propose malmenant d'eflfcetuer une ré. c i ,  s ’e m i* irau t d ’u n  fouet que  te n a it près tu d e  K u sse ll, e t  ap rè s  av o ir saucti-

E ^ 2 S r . t
lision  e n tre  le Lupruinr  e t  VAig/e, d a n s  , , . V ‘i 7 ’ 1,1 “ ,lirc<|  u,u<luc  d u  i maintenant. O s  écouoiniei ridicules son h -lies é ch ap p e r à son  « in p lic e , M . le collalx .- m Yl,on  d u  D r. C o n n o r p rian t S o n  1
le  b u t “  du  b rise r le d e rn ie r  d e  ce* nu- ,  , 1 t,:‘ns ,e  s ysU ,n t* d e  g o u v e rn e - P^pres à fournir les moyens de faire fins à  la ra te u r  au x  Cuntemporai/is d u t enfim eur c c l,e n c c  dti lil»re in s ti tu e r  dus p<

^ « . W 4a s s i 2 c S a ^ s f r s e s T S " 11.......... i—  s a t s a r . .la  p la in te . N oua tien d ro n s  nos le c teu rs  , e n ta n ts  perdus de la p o litique  obtenir de bon* et solides résultats, il faut opé- I l  t>orUi u n e  d eu x ièm e  p la in te  e t  le  ' ’ignés a u x q u e lle s  on a v a it  e u  rot
au  co u ran t d e  c e tte  affa ire  q u e  nous ; "  ,naE , r *UrA*es1trace f ;  M m * . « r  dee retranchements plus Urged et |du< ,,ro- procès e u t  lieu , h ie r  m a tin , com m e nous P °u r ,a irti e n re g is tre r  300 v o tv t illé .

n ees, i l t t u t t  uccttsé du  m e u r tre  à d o u x  re -  | iicousa lions d e  i>eeulut e t  de  m a l versa-1  gourernemvnt le , réformes réclamée, par I« !„ Iulllt d J s rem ou  tran ces  aussi sô v. rus l^ge« e t  é lec tio n s , a v e c  instruction* d ’i
p rises d .U eren tes , .nu is .1 ev l...,.,»u l a  ces  j Hou q u i é ta ie n t po rtées co n tre  lu i . 11 }*ul,le ! Alors, «an, nul doute, elle r é g ira .  Si m é r i t é e  i t è r e s  s jg ,lcr# Ue su ite  le s  m r t ie s  contu< tantus

iK iui.i.i , ta n tô t i*our rix e . Lu sum um e o u rs o n  co m p te , ap rès  1 a v è n e m e n t du  le parlement, sinon des réduction, completes. pour tou,  et pour votre famille, mais c'est une ’vs req u ê te s , m a is  av ec  Ten le n to  que
d erm e re il é ta i t  tr a d u it d e v a n t M . le m in is tè re  M cN ub , n ’u pu  rien  é ta b l ir  d e  I>eux ou trois des organe, du gourernemutit j honte pour la littérature et votre pays. Kn con- le s iège  d ’a u c u n  m em b re  n ’e n
reco rder, C onvaincu d e  vo ies de  fa it su r p réc is . ont eu l 'audace de le louer de sa promusse de tiuuant, vous n ’eucourrcz pas que le mépris de •iflecté

|ttg n o n s  île d év e rg o n d ag e  1 ttidèrun t à  *eB fau tes du  d é fu n t c a b in e t, so lida ire  pointqid dépassait tout ce qu’ils avaient atteint teindre et de mettre tin nu scandale que vuu, hi ruse é ta i t  trop  palpab le  îiottr n 'é tro
l< tyer c e tte  a m e n d e . A jx-ine liliéré , d e  T iiica [« c ité  d u  m in is tre  d e s  f in an ces , Pr,' e^,|cmment. Elle a &h plus : par un effet ré- vous efforces de causer. i pas d éco u v e rte . C e n ’é ta i t  q u e  la con-
Jo y ee  reco m m en ça  scs d ép o rte m e n ts , d e  l’a u g m e n ta tio n  d e  la  d e tte  n a tio n a le , «emestrî d 'am m inuïaiït T j ' Ü t  I N o u s c ru yons quo  ces paroles suffiront tin u a tio n  e t  co m m e le co u ro n n em en t .1
M ardi d e rn ie r , on le ram assa  iv re  s u r  d u  gasp illage  dtrs d e n ie rs  pub lics, e t  de  élevé. Si dooc maintenant, les ministre, dimi- ! à  l ,ruUVvr a u x  truie fous q u ’ils on t p ris c e t te  m au v a ise  fui d o n t le m in is’u ri
les quant. M ais, au  lieu  d e  tém o ig n e r c e t te  sé r ie  d e  d é lits  q u i se  tro u v e  é n u -  nuent leur* salaire, cVst par ce qa’Us y aeetfor- i unc  fausse vo ie  e t  q u ’il leu r fau t u b au - fuit p reu v e , c h a q u e  fois q u ’il s ’e s t  ag i de  y
sa  reconna issance  à  l’h o m m e  de  indice u ié rèe  d a n s  le rap p o rt d u  co m ité  d e s  cm, et non pas par ce qu'ils le veulent. Laques- ' d o n n e r u n  p ro je t propre à les perdre à re v e n d iq u e r  les  libe rtés  publiques foit-
qtti lu i re n d a it ce  s e rv ic e , J a m e s  sc  j e t a  co m p tes  pub lies pour 18.%— le  in in is té -  sild | ^ r a a n t  ja m a is  d an s  l'opinion pub lique . K n sut)- ' lé e s  aux  p ieds d an s  les
su r lui u t le  frappa . C o n d u it a u  poste, il te. M cD m iald , d isons-nous, q u o iq u e  la i s - 1 traient iTa réduction «n'iVcimi'uîénie "îuünt'*c- ! Posnn t ' l u ’lls fnsseu t capab les de fa ire  lions g én éra le s , e t de  m a in te n ir  h
com paru t h ie r  d e v a n t M . C ottrsol, q u i «*u m in o rité  d an s  le H a u t-C a n a d a , n , copié la dernière alternative, parce qu'il, vaeti q u e lq u e s  esquisses b iographiques, e t  re té  du suffrage  q u ’en  e s t la base.
Je co n d am n a  à $ 1 0  |x>ur le p re m ie r d é -  n éan m o in s , o b te n u  la  m ajo rité  ab so lue  j une doml-mlcbc que de narolr nns) q u ’ils se  bo rn assen t à une apprécia tion  ! C ep en d an t, le s  jo u rn a u x  du  g o u v e r- A s s e m b l é e  P u b lfm i# »  a rp . . ,
h t  e t  $ 2 0  pour le  seco n d . N e  iw.iivunt des su ffrages e t  co n tin u e  à g o u v e rn e r . ;ie pam dn tout. Lorsqu'un les aura renvoyée, : d es  a c te s  pub lics, san s  eflleurer m êm e n e in e n t o n t liiit g ran d  b ru it à  nroiios d e  ^  i c r o n . o .  .. 1
jKiyer, Jo y c e  fu t e n v o y é  à la prison, où 1 K » 1^58, il e s t p rouvé q u e  ce  m êm e  | ! j o E r l S ï  l ï ï S  1;f v ie  p riv ée  des gens, nous leur d irions : c e t te  m otion  d e  M . B en jam in , e t  l’on t
nous sou lta itons q u  il re s te  au ss i long- m in is tè re , dep u is  la p la n te  des p ieds aussi considérable, que ceux dont il, 8„ut 9 e 11 c s l ^  à  d ix - lm it ou v in g t nns q u e  re p ré se n té e  co m m e un in d ic e  d u  désir
tem ps q u e  possib le . jtisq u  a n  so m m et du lu tê te , n ’est qt Tu- gorgés, pendant les quatre* dernières aimées. ’ " n d o it se  p e rm e ttre  de  j  titrer les h u m -1 q u ’a v a ie n t leu rs  m a ître s  d e  faire  respuo-mrnamm̂ mssf»w sm am m -I corresjM judances sccrtta  av ec  les  arren ts d iu  9"*  a  laissé d e  si c h a rm a n ts  souven irs  ,rds rem arq u ab le s , d ir ig ea  I ex am e n , q-ietvs ou a via présentés vu sou mi» a au.

—  d e  la  p rov ince , à L o n d res , a u  su je t  d e s  dan* 1:1 l i t té ra tu re  co n tem p o ra in e , e t  ? vcc le concours d e  M M . Ja c q u e s  B é- «u commiMairc siégeant eu vertu de :

B :  ^  E £ E î B E E E E :  .
tiou  d u  p a rle m e n t ; eu  u n  m o t n u e  le  . ?  iir,x  m o d iq u e  d e  c e t te  p u b lica tio n , g ran u n a iru , la treogrupliic, 1 lnsto ire , 1 a -  nudité, ou pour aucune cause que ce «ou;

m  ̂ H si:illi| i i l l l f  # 0#
tlo tr is te s  ré flex ions su r le  c a ra c tè re  d e s  d ;m s |ir,1&sc p in d .fi^rpn„„ - u - J  1 préface  su iv a n te , q u e  le  le c te u r  nous e x a c titu d e  é to n n an tes . I ls  do n n èren t en - son oj.imon sur l« meilleur moyen à adopter fa ire  m a n q u e r  lu s se

■ IB  »  m  ^
c ien c c  e t  du  l’h o n n e u r e s t là  rvmr IV le  ^ 'v e r n e m e n t  n ’e n  ira  p u  m ie u x . De bonheur, ,l amour et d'enfance : d  un  faux  po ids. J sommation, du comité.” c ust u n  g ran d  b -u h e u r !  1 < am is d.> la

e t  de  saut/;. M ois q u a n d  la  d ém o ra li-  I f  q  y  ®ODt ,aU ach ées- avec autant de goût, uuo de convenance : cV it, _ . n . . . ,. . Montréal, 5 juillet 1858. luw.s lions a l.tiend rons du Im f a i r e -
sa tion  m arch e  ra p id e m e n t e t  sans c ru in - , Y 'M s  q u e  so ien t les  h o m m es qwi res- «m mélange heureux j e ,  pièces populaire, de*' — L e  nom m e R ich a rd  b in o tte , jo u r- Mo*Rn m tr-Jc  reçois aujourd'hui v„«re lettre KîV,.m * A T ,0> d ’a il le u rs !  e lle  < , t  .

question  d e  po rte feu ille s  e t  d e  p illage  , ’ j f / . P '  n m ora*e » d ego- «1 une  a ffa ire , peu  g rav e  jutr e llc -m è in c , d e rn iè re  lu t  soupçonnée d ’e n tre te n ir  u n  î ^cmandaiit que je fusse déclaré dûment , I ,, L ' V ' ’IS0S’ A " ,n  ? lv - Al i !  ce ' •• > *• ub m--ut m.nui:.-nm-ui leur.-: prix.

m ol. n o tre  com m une  pa trie . u e s  je u n e s  g en s , ou  p lu tô t ces en fan ts , b itu m en t. S a  fem m e fu t accusée  de  vsil répondre à U cuminunicatiou dont j'ai été , liHi tlc  la Aa/z/'v re . lltM ireusem uni n n t . . b‘ gruu.lv qu.mtiu de graines d'Orieut e t d'il*-
d o n t nous ta iro n s  les  nom s |x ir ég a rd  n ’é tro  iws é tra n g è re  à  su m ort. M ais u* Pout être interprété à leur préjudice | jo n rn a iism - com pte  peu  d ’orgnu . s " 1 "  «  en France, asaUve plua d'un.- de-

“ ï :; : s -  s g s a s s  a r a s
b lée  lég is la tiv e  a  su g g éré  au  Globe, d u  7, lam b eau x  do  d ia tn irc s , d a n s  g e r d ’une  dviKwitiun. U n  m ois s ’écoula , chambra ordonnât «me enquête sur l u  c, vous- “ l ,rYiUllt d u  m in is tè re  M cD otia ld -C nr- nunt v iime, m les prix se
d e  T o ro n to  u n  e x c e l le n t a r tic le , b ien  un.° h 'u d le  obscu re , se  so n t to u t à coup  L a  v e u v e  iM archund co n tin u a  à  recevoir “ “<:*• w rattachaient à  1* dernière électioo “ i". ith audon iiun t du dêgt iit. N ous en  non les :ih

! opposition est factieuse ; Il le répète dans le jo u r n a u x  re ! u sa ie n t q u e l l e  a v a i t  disj»aru a v e c  c e t  h o m m e , ^«eseion-pasea l'ordre que vous lu'avet tnuumUi, d  ,  p  r  '
dB JtMiroaiix, en ajoutant;lou rs é lu cu b r.itio u s. Jl fa lla it in v e n te r  ix ’s m isérab les  a v a ie n t lâch em en t ubau- 'tonnant Instmctioa a* comité des privilèges et u m m x  R iver Stidirm,

ej|« fait perdre le temps et que ses tnuaux u n  m o y en , E t  nos p lu m itifs  im berbes, d o n n é , e lle  sus trois en fan ts , lu i c in a  f;* :tio.nf' ? de Procé,ler *  **“'  » «>'«qu6rir d sou ten u  le  c a b in e t, d e m a n d e
i  louas iv, lüliacuou, aux luis u ulcclivu, çummi- n ic n ie n t.
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t rrmiTCKTX.—l.n floraison de la vigne
I Admirablement bien, et partout on pré-
1 abondance. Aussi In baisse se dessine-

l-i l'.o ; cependant on ne pense pas qu'elle soit
tro» forte avant les u n d a n g ts . Pour le moment,

1 un calme plat. La con-
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VIN:
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i ji.-ij i’» présent, et là où le
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Q ue la  s itu a tio n  p o litique  du  C an ad a
p résen te  les  ça  ra c lé  n s  q u e  nous venons
d ’in d iq u er e u  d e rn ie r  lieu , c ’e s t ce  q u 'il
e s t  im possib le d e  m éco n n a ître , san s  te r 
m er les y e u x  au  tém o ig n ag e  d e s  faits
les  plus év id en ts .

S i l ’un ion  n ’a  pas porté  les  fru its  q u ’on
en  a tte n d a it e n  1841 ; si les  a u te u rs  de
c e t  a c te  n ’o n t ;a #  a t te in t  le  b u t

>Ot soutenus.
tc irs, continus dans U rareté

, , m .;intnnuent toujours firme
k‘ prix de d fr. 10 c. oar kil., et le* tisseurs qui
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l.'iudienne s’écoule, aulant
que le coin porte ! Yqxwjiic où nvua noua trou-

Ji » —
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A

M ulheiirvuwr •u t jM., h u i t  q u e  j,r i v iMir(^  é d i te u r * .  r e n d e n t  d o  v r u ia  v t
‘ 1 4 1 g r a n d s  s e rv ic e *  a n o t r e  p a y * , e n  i>u-

! M iu u i l e u r  j o u r n a l  s  u n  p r ix  » i  I n *  ( 5 0  c .
jiu r  a u )  q u e  n o u a  ut* c o m p r e n o n s  g u è r e

-Noua n j- jir i iio n *  q u e ,  c e d a n t  n u x  c o m m e n t  lia  p o u v e n t  r e n t r e r  d a n s  le u r s
r é c l a m a t io n *  g é n é r a l e * ,  M . C a y le y  *V *t d é l io u r s i s .  S i  l e u r s  a t e l i e r s  d ’im p r i iu c -
r é s ig i iv  à  r e t i r e r  s o n  p r o je t  d e  d ro i t*  s u r  r je  n o t a i e n t  d i r i  *
le s  l iv r e *  e t  lu  r e l i u r e  ! L e *  j o u r n a u x  d r e
m i n i s t é r i e l* ,  q u i  s e  s o n t  b ie n  g a r d é s
d ’i r a p r o u  v e r  c e  p ro je t  n e  m a n q u e r o n t  ! it»* d t 'in -u se *  n e c t ._____
j x u ,  s a u s - d o u t e ,  d ’a d m i r e r  l a  i n a g n a u i -  ih m ç a iâ o  e t  a n g l a i s e  d
m i t é  d u  m i n i s t r e  d e s  f in a n c e s  e n  c e t t e  g r i c u tU v r .  .M ai» il  o n t ,  e n  t o u t ,  a d o p te
c i r c o n s t a n c e .  Q u e l l e  m a g n i f iq u e  o c o a -  \v  s y s t è m e  d u  U n i m a r c h é  c o m p e n s é  e t
* io n  d ’e n t o n n e r  le*  lo u a n g e *  d u  g o u v e r -  s o u te n u  j o r  la  p lu r a l i t é  d e s  u lH iirv * .

***• '  1 t ’V s t  m u , ‘m é t

jMiys f
M. C uylu) tie m ini le portclcuiilo
A ataeca .

T E M T Ü âZ  A CHXVIÜX ! T U IT U & X
A C H IV IV X M

M K D E 0 1 N E 8 .A u x  V a p i l f t l i s I r N eP A R  L E  T E L E G R A P H E .
V n jtr t i t  rtm lu  par la ruwr impériaU d t  O*tvn, U  11 août IMÔ4, ■ rouJaté, n r  I t  rapport d t MM,

\  V KNURR I e I.* m agm üque 1LR S T . * Cka m lipr f l  O. /J**ry. * urnuuua  u t  i 'u a i o n i k  i * r .  e *  m kd bcim b  , at / ^ M lo u t ,  pro-
/ \  B E R N A R D . dan . le Ktviéio du L o w , de / a m o r  dt rA«m  d técola d 'M fo r t, txporU Jfmgni» par t i l t  poor an fa i r t  f im m m ,

C lâ tre u e u -y . de 6911 ai pente, .k,ul un Ilote eu “ ye* I'Editor dt u i m .n n ,  pr4p* ,i par  r*VL «i.OX, fia it un tO duam m l
__  , _  .  ,  _  . . . . . .  t» . cu ltu re ; avec le Manoir en pierre. el de nom- p tr /t f i to n n i , toujours r ig u lu r  dan» mm action, qu 'il m 'ttaU  point

" t,le,im"l,wu"",,u"Moot" elixir ,1 cüI llI eH S *
Ur,.U,. 1*26» M WM HATCH KI.OR e requ % , %  , % » .  .W oocéde r le t e , r .  e .  lu .. 1  m -y .-u  de le* o m la t t r e  rA ra re m e n t em-mSuu. per l 'JÉ /m , touiyue «aV.-g/ m reu r de deelee.

tjU IX ZK  M tU A ll .L I » '» t  W l'LO M h.S  #i |>li. y  Auaii, ensemble ou .ôpeiém eo t, une PR A l- #«wi//id, p réparé per HAUL (» Al»K,
de AO.'Kai commandée d e  «uiaieufi de la cé lab rr g |  ̂  de .oixente-et-uii arpen t., de l'au tre  rô t6 île Le# « m is» , qui avaient done* a m  glair»» lem uu II m'y a qu’un moyeu d 'em iiô tl ter ue pareil mal*

r u ' r t . K I T R K à l - H . V t l 'X d . H . W M .  A. .......... ......................... .... t Z ’Z Z Z
BAT» H K m u  produit une couleur qu'il rat mi- y |( _  jnr0htrei«Me. T erm e, facile#. — Pour «urfave d.» lueuiUraur. uiuquc uses pour le# bu.net et jmur eu opétw  la raeorptme r  uee ilém aiiuB

— ^ r n m m  m m mKIW lionne «A m e de la  viyu-ur aux cbeeeu ir „  ------- ,  -------- — -  --------  —  U, iruu ld , dan . U. louvi.vo. m ip v n an ir. de lu vie, tomac et eux m trO .n. par .u n e  d 'u n  débordemW l

L o t, a  B â t i r  p o u r V il la ,  de Cam - J K * "
B .in tw u y , N iw  X.xk. . . . . . .  D U g n C . -le. mie»tine el de le vew ie.du loir et de la n i e ,  dea niMr, U à i  vre jaune, Ire hév ton putrides el biTi

Vendue liait, toutes Ira citée et ville, d e . M ate- r  appareil. gl.ndulrux «I lyui palbique., r to ., etc. era, le# lièvre# de marais, le « holéra et le. maladies
Uni», |u i  de. d iugu i.tes el m aicLand. U» nvu- i r v rn  a u i r i B  n i .  Eu citant unelauea-uam  j e  eee"aflattU N .il noua wretilcaimlle# *  Uéidsieul, lea calcula biliaire# •*
veau té». p L U h lh C K S  L O I B é  B A I IK liée  p .éc  rum ele* de h w T o m p rw d re  quels service# V jy .^ V  forment de)., la vésicule du Sel, etv.

lP * L s v éiilab le  put te le nom et C adres* «ut I  * x rndre sur le . borda la K iviere Iticb-heu, j t  w aj  k»  jours, même dam. de» vus
Kir sc ier, niai ée au ru a tre  côtés de ^ien propres pour » il Isa ou » ullages. L e terrain d^M^pcré», e t ou la médecine a  é té  impunwanie.

lait tuer a  la rive Sud de la riv iè re  el e .t  a<lo,»4 A tik m tt , C a to n k t, V o /u tlurhe, B la m t» ,  l 'o u ï
W ILL IA M  A. BATCH K I.OR, su magnifique pe»Mge d» lu Montagne de BcUeil. rouvultiot*. luJU m m atim i d* p u ttn u t, e tc ., etc.—

233 lliosdw ay N e w ïtw k . La situation e»l adm ira lilemeu' p iop ie  eux rési- Eu général, cea atlcvUow. «ont le résultat d 'une  ai*.
* «leurra d 'é té , é un quart de m ille de la Station de iuiiiuUli,.ii, U .n , le tia»u même du pommai et sur

—  —  ~ HrUml et à  tim e quail ils mille de celle «le SL la suilsve Je# brou, lu s , d ’une m atière glaire u t ,
PEM C Q U K »: PERRUQUES ! PERRUQUES ! H .lairr .u r  la ligne du O iand t ronc. On |>eut se a o . , v . ^ a tu t t ,  rpa ittt, qui #’e#i développé# daué

; i r a r t r r ' ^ ;  % % % =  i - E S Æ s î k ï S S k
uns les ordres de Begun. Lu ,lui able.. T  a’ o  î !  ‘  ’ . f  !  *i ï  u  tu .e  u U v b e  à e .,u ilK i . eu e  Jkam tu, & * ,..* » •  per
lie à  2 M 'i  d m tau l<-rie. Il, l'ont à m erveille—n# tournent jam ais de i- »éal a U.Jil A . M . et de quitier a 3 ,4  ou o r .  .1. de» avvè. de tous w nvul.iv  v, el le malade meurt

ùa liv u  a  é c la té  dans la  le  lufautc- n e re —ne w  dérangent joie. C ’e .i ,  de lait, le »eul l ’our p lu . de dé.ail», a adiesw r aux bureaux e»pt,vxié,sion n e n : haie de lui ailinmialrei l’i>V«.nr
é t a b l i e  m eut tnt l’on compieni.e et ,acbe  la ite  usa . 1U , . .11DI. . . . . .  c . , . ,  «/r ( ia illit  pour .uppléer aux edo ru  im pm a.anu de
.•e. a i i ic l i .  IIWI E ib » ,  L A #  rU K Ii ï t  in r . l .xU.X, la nature,
t e .  am cics. ™  — -----------  1 E 7  ■ 313, U .ande rue St. Jacques,

M ontréal.

L io n k  d k  M o n t r é a l . T e lu lu r e  e  C U .v .am  U»A B A T V H K L O It I
Urufnak *I U mtUUurt du monda. Ilp o u r  l e  P a y s ) .

ave*} un cwjvit d  ur-

PAWL CAGEt*t tl'cfuuunu «1 v x t* u t |i lu irv , i l s  un  r e a l  v t  I’u r u n tu  » '< -tnn t rom|Hi«*, u o u *
riufiii win* «lout»* iiicu]>aMi*s do couvrir

«■<■* jiur Vimurew
In l- .-nu il dr

Nil'll
I'A- 1A R R IV É E  DK  V A F R I C A .

A..*/V Hook. K > i /U .
ti de Liverpool U  SU, e»l arrivé  a

UC U i'll*
*  a tw t f -

v .  M  M . t ie

LM jI
-Tx * iuuniuitx de 1 vrrdiieuvt

ut*s v N ic n v iH H 's
tuvr lu* b  11 c iiu w ru tu l les InUDll Ml

r lu tm tt
iteinprei

l iv u t r iq u e  su n s -  m u  m i  v r e | ‘u U itiim ,
en tre  Hostuu et S t . Jeun , de Li m anière prennent v
lu plus heureuse, lui d istance est J e  im|x»rtunt*
1 5 0 0

Nupolvoa u t  tm iuiur mini» tire 4 ‘A lii*
I

l'K*|-agne «'e»t w l r m w  é  la Frau-
is* ta il

On ui
, pour plaindre que l'A ngleterre

a lu  ft «ire du volume ree de# eecltvv* su lo u r
m ais il •  U-

le*. l i e s .  L  iix |w d i t i o n  d ’u n  m e a s a -  o n t
. J e a n  u  é t é  f a i t e  s  4  lu

w  IV xni' 100 L1 I
I

e t  il  é t a i t  5  h e u r e s  d i x  m iu t i t
q u ' i l  f u t  r e ç u  a

C e t t e  d i i l è r m
t l i l lè r v i i e n  d e  lt
S t .  J e u n ,  U ilie r
h u i t  à  1 h e u r e  11$ m i
c u r i e u x ,  d i t  l e  C L  ~
n u e ,  c o m m e  la  d ü l è r c u c c  d e  ie m j%  e u t i
Q u e b e c  e t  lu m é tr o j ie le
t e  d e  q u a t r e  h e u r e »  tro i
lu  l i g n e  t é l é g r a p h i q u e  t r a n s a t l a n t i q u e
s e r a  t e r m i n é e ,  u o u *  p u u r r e n s  a p p r e n d r e  a  m i l
h u i t  h e u r e s  d u  m a t i n ,  lu  n o u v e l l e  d 'u n e  S us
u f lû ir e  q u i  a u r a  e u  l i e u ,  l e  m ê m e  j o u r ,  a  vv
m i d i  a  L o n d r e s .

U-# éuiaim lion» pe#til<*iiiel!*( de
luuversaiiou». t o
ii eouliniiit.
I de terre conti-

A 1. uurI IK
#ujel d< Pour prévenir m  dém idrw , il faut expulser du

fuie lm bile puirétive per Piudam niahoa, au lur ci à
mesure q u ’elle se produit, e l employer à  vcl e llrl
l 'W i / i r  j i  ( lu il lu  préparé par Paci. O au e ,  qui ré 
unit A une a. lion purgative douve, des qualité» lo-
m.pies e l antiputride#.

CoJarrka Je U  o t t t n .—Lorsque le# urine# «ont
•ur» hargéee d 'une  m atière glaireuse, quelquefoia
buurlwuw ou rouguéire, quelque loi# Munie el |nmr
ainsi dire huileuse, vetle m eiiere im le  le# parois de

véeusaf. G

d 'u r t a i i t ivrr iv e .
«!.t* du tv iu |#  est duc à lu

igitwdu vntre lloston vl
nve du lb  21 équivu- t<

nie*. Un fuit très vi

M M . d e  M u u - Ulir grkVuir
c laq u e  caisse, le

fi Li
UX. I «es CU giiy «on mis riv A > « t  e til ,mt é té

! . . villâgvi
> utviiurs.l’vni

I
son! cun ipk lvu iciit ruiné*.

Vu incendie a d é tru it 55 maison* à  D aulzic.
Perte , un million

lüitiih— L t  ré l
now , aux  d tiu ii

‘ ***
d e  Q u é b e c , c ’e s t  p o r t c u t  tm r le  t in t , U

g d ou te rt d impr1 " i
v u U Vessie et y Je  vrioppc le catarrhe

i ra t pécher la m atière glaireuse de sé journer
ils e» la vessie et d 'y pénétrer en usant de rJ ti/i» ir
d t lîuiÙ H , prépaie |«#r P avl Oswa.

Couru n  UkutHutnuH .—Ces deux maladie* gra
ves doivent leur oi.gme i  une m aiièie glaireuse,

Ayoplt r it, Paz a/y» ta.— La  cerveau est traversé «•/#, qui a'est 6xéc » y  le* membranes synoviale*
par une quantité iulinir de vaisseaux sanguins el des Articulation* «T être le* apoeevrose* qui eave-
lympatluques : il eet e n v e lo p e  d ’une pellicule vu Uippcnt le» muscle*.

, n -  ; membrane muqueuse, qui exsude une hum eur glas- Ind uuer la va ise de « e» maladie», c’a*; indique*
— — reuse chargée d’ m treteuir cet organe dans uu étal le remède , «-**s< dire que l’E / i n r  d t  Gu dix», p ré-

d’huind ité  convenable. paré par P avl (Iai. i , N  la meilleur aimai qu ’or»
A usait «H que, par «me vanne quelconque, un peu puisse employer puni soulager vite et guérir solide-

diiilluiunivl.vii se développé, sou dans les v .o w au x  ment Lu gMcn-on *e t vindicte pal l’usa ;e du ÏY* •
sanguins ou iympathiqlies, soit dans la pelli. ule ou •“ Maf'intapo».
membrane muqueuse, et que, par suite, l’humeur Nous pourrions pa-serea le vue la  série complète
xlairruMT est se< rélée plus abondante qu'il ne i on- des maladies uvcesmuaéc» par le»glaire< Non* p ré
vient, immédiatement n  y n /pu*. A» w  s i  de celtr k-rceie renvoyer le le- leur au petit livre dont soui
humeur dans le le rv e a u .t l ,  peu ap rès, apu/Jtit»  et extraits Ira paragraphes qui précédent, et nui se de.
paru/prie. I livre gratis avec chaque bouteille xI’L'ù j u  J» GuxUt,

Chaque bouteille est entourée du “  T raité de» (Maire»" dont le dép6t legal a  é té  Éait 4 P aiia el A Pè*
ranger pour conseï ver aux auteur» et éé  leurs la propriété littéraire et exclusive,rt chaque bouteille qui

livrée sans eu ê tre  accompagnée doit ê tre  refusée comma contre tuile. Celle brochure est traduite

retire liiit.s tmlvura une c h e z  vux.
'uur revenir au .h u m a i de C Agric

voici l a  t a b l e  de» m atières «ju’i l .

U t / f

ijtiurt*. i l ‘io

. v lie.
iub <li

rte
N A gri Shunda »'e*l révo lté ,

a de 1 Inde lo u t alarm antes.
•le Londres é taien t un peu gêné*.

i» la  plu* g ra li
able aux moi*-

W. A. BATCHF.I.OR,
233. Broadway. Nrw-Y mk.

A vendre en gro* et en détail |* i  L ym an, Sa- J
Végo H Cur., a  M ontréal.

13 jum .

l.e<
ar M Vét L« 6 J uâll «*t. 67tr U. I>e VA <l>tc le tempe d

de partie  «le l Europe, es t Uv
Ou

dA niV#
fin—61V. R ta llI n s t i t u t - C a n a d ie n  d e  L o n g u e i l .

L e préside ut e t  le secrétaire de c«-tt
institution  nous o .,t tn
publiés, le s  pria
dans lesq u elles  un a  uvi.se aux m oyens
de tirer raison d es calom nies e t  des
m en songes que l’on débite sur Vinstitut
d e  L ongueil com m e sur celu i de Mont
réa l. C om m e il nous est inm ussiUe de
Hoduire au lo n g é e s  prue
ons brièvem ent exposer les  faits.

D ans la  soirée du 24 ju in  dernier,
jour de la S t. Jeun-B uptiste, il y
concert, à  L ongueil, soils le  patronage
de l'Institut en  question . L e président,
J .  F . B éïqu e, lit un discours dans lequel

N A I S S A N C E S
Au Manoir de Monte-Bello, le 5 de juillet cou

rant, Mo-lame .Xtijiuléou llourmsa, d'une tille.

'h. A R R IV É E  du y  o r  t u  a  m e r  i c a  X .ts, pour vire
eux  séance#,

X P R E V IE N T  le publie de ne p u
s r b rier ou négocier le» obligation!

suivante» du com té municipal de Haoiug»,
car elk»  ont é té  volée» a leur propriétaire
légitim e.
No. I pouriMOO. I coupon échéable le 1er

Sept., 4.3 Us 0.1
No. 2# pour jCJâU, 1 coupon échéable le

1er septem bre pour 4.7 II)» Od.
No. 29 pour £ 2 3 0 , 1 coupon échéable le

1er ee ptem bre |K>ur £ 7  10# ud.
T oui ligné»

11 mare.

0déliés dv Mai*
R iv itre  du  Loup, 12ju il le t .

Le X'jrth A m erican  a  passé près d 'ic i.
L es  nouvelles politiques qu'il apporte

sont suns ini t# »rtance. A LnngneiuMeO du courant, apnée une longue
la  nom dit Leviathan  doit être chart- <•« douloureuse maladie soufferte avec U  petieo-

!... i„ /■ ... #• ce d un vrai chrétien, André Me. Marie |w re.
ge en  Celui de h t  et. i L ustern . bourgeois, ancien cultivateur de Longueuil, est

d écéd é  vendredi soir, à  l'àge de 83 an» et 9 moi*.
Ce vieillard laisse pour déplorer sa perte une
épouse inconsolable, avec laquelle il a  renou
velé il j  a trois ans, le» cinquante année* de j

venant du Havre et Southam pton, m ariage. Il laisse de plus dans la  triste* 7 en
fants, 48 petits enfan t*et 9 a rrié ré  petite enfants.

M.

P r i t  d D E C E S .l>ar M. «
SCI#
üan» toute» le* langue* de l'Europe.

TISSU f.LECTRO—MAGNTiTIQU t  APPROUVÉ PAR l ’a CADÉMOC DE WÉDECTN*.
— Jeu d i dernier, M. M oses N ichols,

com m ercant à M ontréal (c i-d evan t de
J . e t  M. N ichols), est toinl<e

à  l'eau, an j»»ed du courant, e t  s'est noyé, i

9 ans, '
, toinlxi dans

itm . H eureusem ent,un M ilvb t. Black,
de avant é té  tém oin du l'accident, vint au

ours du jeutvre entant et purviut a
de l'Institu t qui l'arracher a lu mort.

i se in  q uelques prutcs-

ii I
1 la ma Ce Tû»u  doit me* piopriélé* curative* à la -utw ■ ru*p**l W Unge. la *  médecin» qui l'uni employé

•tance dont il eut com pow , et aux m étaux de la pile wavrnl qu 'il su e n t «ouvent et aouiage toujour* I.»
Vwtuique qui j  *on m corpuréi en  poudre imiMilpa- Douleur» goutteuse» et rtuuuatiHuaie*, le* Névral-

i 14e. Sun action e*t énergique sur l'appareil dcniio- gies de toute nnture, les Migraine*, le* Infiltration*
ide. Il y développe nue transpiration abondante, et séreuse* et hydropique*, le* Inflammation* de i%
quelquefois une éruption dérivative, éminemment uléw»* e t du poumon, e tc ., etc. I e U un mot, tout#*
•nu,taire. Ce T iu u  eal d 'une solidité telle qu'il dure le» ilhrviio** qui »e nv»l.fient p arla  *urexvitation dt*

, indéfiniment,el que l'usage en e*t plu» economique Ti«#u cutané.
et plu» riRvace que celui de» papier» dit» chimique», Tou» le» journaux de médecine de Parie l’ont r*»

'd o n t l'action e»t souvent nulle, et qui salissent le [ connu muté.
| On trouvera a ta même adrew r le • ' T a d ru s  «loinme ”  de P acl O aee , poor la «nénaon radical# de#
! Cor», Oignon», Duiliions, dont vingt années de succès attestent l’tltkaciié  incontestable,

r  aulx d 'A eier fondu patentée* de "  Moore ”  |\ ,„ r  lu vente m  grue, à la Pharmacie DUF1LHO J r .—J. Vsuuedon et C ie., eucceaaeure, rue de C har-
P  toiles de "  .Moore ”  et autre» qualité» ire», 140. Vente au détail chez le» principaux Pharmacie ne de la aille,
à Javelliers de toute* longueur» j lié je 4 général à Montréal them M. J .  O AKDN EK, rue N téM -U nu», Ouest,

eut fabnquees a Loi.dre», de C outcl'e iie  de faucille» de *• f o x  ”  et commune» M V SiS E N .
l'ahie et de Poche, Objet» E le rtio -lla q u é* , etc. Manche» de Faulx et Javeliicr* de toute» quali- j b uct.

Le» Commande» de U cam pagne seront prom p- I •«»
i 1er a avoir le plu» haut Fourches de 2 e t 3 fourchone

, Retenu*, Pierre» à Faulx
Meule» d’Ohio e t Nouvelle-Ecosse

F. M cA N N A Y ,
T résorier.a v i l i t St. Join, T trrn u u tr , 10 A.

— H ier, Patrick Deere. 24
Le Fuitele burd du cj o u a n t  si
t pas»** ici liier.
Il » 140 passagers * sou boni.

>rle aucune nouvelle d u  té légraphe
il  rem ercia les jierson
leur gracieuse coopération, l ’u is .su i
ta n t aux m em h'
com pte dans sot
tants, il leur d it:

MM. les membre
que peu lie choies
peter que non» des
a  l’avancem ent de not
nous souve
nion fail U
rappelons-!
Lut. malirn

Pour le Foin et la Recolle.es prtsi
Il U II H U G H  R. F L E T C H E R

M a r c h a  n  <1 A ( u n i  i n h s l u né ta i t  a rriv é  le 27 à  Liverpool.
ili-« de» Indes contiennent le réc it
:ceâ obtenu» par les trocj<e» aug lai-

L
4, R U E  S T E . H É L È N E

|M P O R T A T £ U R  de M ontres 4 ’Or et d 'A r- ! ix ,
deV ue

,.e M m e. Lu
ijw tre un
né qu i, dernière
en e lle  e t  l’a battue avec

i de la Provide
plainte

! >"-
A U»ébee, ches M. J .I i pot

n du Mary s
ititul.—H ee ni

a  uit aa—tp s— I I I
s est précipitée sur

lee . L*; M A R C H É S DK N E W -Y O R K .n violet B A T E A U X  A Y A P E U l t .

- » ,
MM He# Marchand» sont invité* à en faire C he ill in de F er du (irand Tronc. LIGNE DIRECTE DE LA MALLE ROYALE,

Ilenn-ut exécuté*» r'. ni
prix jicnr le» Coungiialioo» d e . l ’utuMe, Farine
C ram e. Rcurre, e 'c .

7 ju illet.

C H E M IN S  D E  F E l t .lllt tOU !dont Iqtte peu
vtu m ise eu  état ifurrunUition.

Oui 9 ju ille t.
■ plus ferme.— Pour sup. E ta t 3> 9  a  90.
n i  e t plus 1-a*. Ohio endom m agé, pria*

a 82. Obi É s& S Ü
i—25 A vec un grand assortiment de F E R R O N N E 

R IE S  dans toutes ses bnuchea  toujours en vente
, par le Soussigné, à  m eilleur m arcbé que le» p i i :

courante.

Fpuis cti JM irt
<nos principe

gieux. Cha
qui lu i p a ra it le m eilleur
elles son t toute» le* mon
au bu
pant. Ainsi
différence»

s travailiuu* too* pu

et ji i
84 à 83.sa in , printemps

n endom m agé 75 a 85. Michigan, cu
re 75 a  85 ; Ho nain. 89 a  90. M * t« |rV 0 U T E 8  les PER SO N N ES qui n ’ont pas en- I ,
Ousot. m êlé, 08  a  7 » . Jaune. Sud. 8 7 ; j  Coie F IL E  LEURS K HCL A.VI A M o.N s con- I examen axant de com pléter leu is achat*.
-o  a #(!&. Fore e t Kaindoux, ferme», tre les Bi«na de LOUIS F . ilK R T IlK L O T , sont i 1. S. BR O W N ,

‘I* am élioré» depuis la  cote. Rien averti»-» i»ar le présent de le fane im m édiate- , . . . . .  Rue
1 ment a I ^ ju ille t. a tn - 6 «

nomm é Fr*. Buis-
h iv r ,  e t  c o t id u m n c  à

d 'u tn v u d e  j io u r  c o n d u i te

-ic choisir lo clitcnin » L H  jiMirns
quioit aux tendance», vert, a été  u m

lüU® cinq c
, déréglée.

- tbre

d,
i . . i 1US ruca

K IN G STO N . ( ’OHOURG, P O R T  H O PE ,
D A R L IN G T O N , T O R O N T O  E T

H A M IL T O N .

uir ;le hut de teur q
Mesui,

ARRANGEMENT D'ETE.d ion, p ir noua
— Meuora lia i nenu u été  coud

mardi dernier,
ir fuit usage de jou is uun ve*

épicerie».110 etc.
MM. LA MOTH F.. FR  K R K. |

Rue SU Paul, No. 192. I
d e  -S . 6 d .etc. DISTRICT DE L’OUEST.m e ami i

F A U C H E U R  E N  F E R LA SEULE LIGNE SANS TRANSBORDEMENT
U n en n em i de l’In stitu t,q u i, parait-il, i“ "r

éta it venu  etjiionner à  travers lu fenêtre, r‘IlLS*
prit sur lu i de dénaturer le» paroles si
d igues que nous venon s ,
répandit partout le  bruit que 1
a v a i t  dit que les principes {*
m ôm e les principes ri
bres de l’ I

PRIX DES MARCHES DE MONTREAL. i3j.«iiet c—71
KT ES Ve peur» de prem ière classe * Upper Cabin

suivant» composent U lig ae , savoir :
-C api. Kelly,
- *» Howard,
. do H sib o u te ,
. do P. C hrysler,
.  do Sinclair.

Ce» vapeurs ont é té  construits p  ar naviguer
expressém ent sur le» l.ecs et les K ivieree—com -
moites, tiauneh. et olfrriit toutes 1rs garanties d e
tû re lé  ; *1 sont m eublé» dan» tout le rom  to it
model ne.

Un de ce* vapeur» q u itte  le  Raisin du C an a l,
M ontréal, TO U S L E S  JO U R S  ( te ,  dim anche»
excep tés), à  S b. A .M ., e t Lachine à l’a rrivée
du convoi de Midi de M ontréal, pour le# Foi ta
intermédiaire» ci-dreeous,

D IR E C T E M E N T  SANS T R A N S B U R D M E N T

LES CONVOIS quitteront la P O IN T E  ST.
À CH A R L E S comme suit :ICut ru;it par Ut CUi et Ju Kan hi. MACHINE COMBINEELicitation Volontaire.— Jean-B aptiste Dubois, dot

de rapporter, et M ontréal, rue de la  Mou ta en
? président arrête et incarcéré, hier, s

».tuvo, et d ’un vol de plom b, sous le pout W ellin g- F*
eu x , ue» m em - ton.

nstiîut difltr raient de ceu x  du
reste de la paroisse. L is  m em bres, dé- — L e corps d’une nom m ée La rose,
sirant protester contre un tel abus de la fem m e qui a v a it disparu en  janvier
vérité , s’assem blèrent en séance extra- dernier, a «té retrouvé près de Trois- Co
ordinaire, le  5 de ju ille t. L e président R iv ières.
com m uniqua son discours par écrit, et : . . n  , r , , . .
nom m ém ent la partie que nous avons "• Edouard A . U e.isle, lu s de >1.
c itée  plus haut. L ’Institut reconnut B êh sle , d e  i  rois-R ivières, a reçu un d i- l.
un anim em ent l’exactitude des p r o ie s  Plô,ue de c nuluc de 1 université de iiur-
qui ava ien t é té  prononcées par son pré- hngtoQ.

■ ■ « P S
tu t Afficherait co m m u n  espion vt 1m  L ^ te  double cau se  sera ju gee  aux pro
menteur. 1 chamus ass,scs*

L e 8  ju ille t, les  d élégu és firent leur) MORT subite . —  M. J .-B . Duplessii
rapporta Institut. L e  Dr. Iairocque s»étuit couché m ercredi a 7 heures di
ava it refusé toute rétractation, e t  m êm e
il ava it répété l’affirmation m entionnée IX)siliun. Un alla
plui liant au su jet du discours du Prési- ‘,.s . ,
d on t, ajoutant qu’il ava it entendu ces à r t d e  77 ans et dem eum it ch ez  aon fils
paroles, qu il n éta it pas à cinq  pieds de
distance de ce  dernier, m ais qu’il était
en dehors de la salle d e  l’Institut. Sur
c e ,  l’Institut adopta la résolution su i
vante que nous copions tex tu ellem en t.

ici lié à
. a été

12 juillet 1858. |

. I l  OA I* « » ’ ERA  V EN D U . L U N D I, 1# VINGT-SIX <le K l I U C l l C r  C t  I t C C O l t C T e

.1 1  b 12 0  | i j  JU IL L E T , à  DIX heurte 4 e  PA vaet-m idi, à  | -------

. 0  U Ou U la Fort* d r I'Eg.iM* île le Paroisse -leST. GKOK-
G E d’HF.NRY V IL L E , au plus haut enchéris- ! I

i l  S w ur. I’lm m eiibl* ci-aprè« d écrit, dépendant de i VV
* Z .1 lâ C eem iu n ae té  de Bien qui a  exist*  entre Jo -  , . . .  . . . . . .
’ i n  i  °, u n i  U iV D tLiN  el leiM J v u s j i a s  TaiMHLAV, ; fonctionnant vite, e t ,ws*é,lant le* am el.oiatior.s
• 3 9 4 (* du jou r,—étant p iê t i  a  approvisionner les deux

‘ 1Ui 3 0  i UN E T E R R  E s-tuée en la dite Paroisse de St. ! ^  é t b i , ' 1 e u 7 , 1 o p ! e ' Nous . I o n !  1 P™* £  l° " r «" «onvo, ^  P°,ir ' •  m alle,
George d 'H enry  tille , dans la troieiem e Ceo- „JlMl,é  Ull T ouie l *  c r |  \{achm.-s. dont on peut pour H am ilton, D étro it, C hicago, et to u te , le.
cession .le la Seigneurie de Sabrevou, ron- ^  Faueher ou Récolter. Ce , * «’Ouest.

i Touret est a rran g é  d’une m anière ingénieuse
j e t sim ple, qui peut ê l ie  posé ou enlevé de la Ma
chine en quelques minutes ; et autres am élm ia-
ticns considérables depuis l’année derniere.

1 j Ce# Machines ont déjà rem porté plus de cent
P rix , dont un de la somme de six  cent piastres tera son Quai comme suit :
accordé par l’E ta t de Massai husaet. Pour Portland et Boston. Convoi E x-

Nou* garantissons que les Machir.ee à  deux p rès, é .............
chevaux peuvent couper et étendre (avec une j Pour le Convoi d 'accom m odem ent, à
paire de chevaux et un conducteur) de d ix à
quinze acres de prairie ou grain , e t cela aussi
bien une si l’ouvrage é ta it fait par les meilleurs Pour Q uébec,Convoi E xp iée  (en cinq
travailleurs à  la faulx el au lateau, et a re c  un heures), à .............................................. 4.00 P . M.
quart moins de traction qu’il en faut pour faire •  Pour le Convoi Local é  A cton, SL

SFR i  r r v n n  I (TV m  le VIVGT-VIY 1 m archer les autres .Machiner. H yacicthe, St. H ilaire, e tc ., à ......... 5.00 P . M.

r . ^ « » r T o “ «  Æ  K i t !  i
A la M anufacture de B. P . Paige et Cie.

Rues W ellington. P rince et G eoige,
M ontréal.

POÜK A/.VGVTON ( te r)
B A N S  II  K  K ...........
P A S S  P O U T  (U t)
N E  W  E R A ...........
CHAMPION-----

• E xprès de jour pour Toronto, e t les
principales N ations, i ......................... .30 A. M.

Convoi m êlé pour Kingston r t  les s ta 
tions interm édiaires, a ...................... 5 30 A. M.

V E ST  avec plaisir que nous attirons Fatten- ‘  Convoi du soir de la  malle poui lo -
roiito et les stations m te rm é d u u rs ,

.< s preventio Ferm e, par quin tal,
irine d ’avoine do .

do .
lit'

li.é-d 'liidc i
G R A IN . lion des A griculteurs sur nos célébrés M A 

C H IN ES EN F E U  FO R G E  Patentées, L ég ,rm , ........... 8.00 P . M.B lé, ;.ar mi not.
O-ge do

do
Xvotne do

2 V
4 0
0  0
7 0

doarasm
4 6l’Inde do
0 0  !
7 6 !
8 0 j

N;<!e do
tenan t deux arpents de front sur vingt huit
argents de profondeur, tenant en frout au
rhem in  du roi, en protondeur i  la quatrièm e
C oncession, jo ignan t d ’un cô te  à  Edouard |
R oy, et d ’autre côté à  Toussaint Duudelin
avec une maison y érigée.

Les conditions de vente seront données le ,our
1 0  de la vente, im m édiatem ent avant la vente.
U U I
3 H '
1 8  I
« 3 l
0  0 j
U 0

do
. 8 u DISTRICT DE L'EST.Mil

v o l a i l l e s  e t  g i b i e r .
5 0
0  0
3 tf
9  9
0  0
2 *♦
1 0
6  0
t> 0
0  0

7 6
o u
4 0

Dinde vieux, par couple. Le Bateau T raversier de la C om pagnie quit- S E  R E L I A N T  C O H at S i  I T  :

A H am ilton, avec le Chemin de Fer Great M’r i t-
ern pour London. C hatham , Windsor, Dé
tro it, Chicago, G alena, 8 t. Paul, M ilw au-
kie , rtc .

A Toronto, avec le C hem in de F e r du Nord pour
M akinaw . Green Bay e t loua les Porta sur
le  Lac M ichigan.

A N iagara, a rec  le Chemin de F e r E rié  et On
tario  pour les C hûtes de N iagara, Buffalo,
C leveland, Toledo, C olum bus, L inc m at i,
etc.

doDi >»-»

doOn
doI anaidm

Do sauvages do ----- 7.00 A . ftt.J H. A C  BER  LIN, N . P.
do St. A thanaae, 8 ju illet 1858. nit Island et les stations in teiiuéd iai-

sauvage# par douzaine ........... 3.00 P . M.

Licitation Volontaire.JO» L-evres
v i a n d e s .

0 4 0 iq
0 51
8 9
4 0  I
5 0

5<t 0  1
32 8 j

0  9

e u t  par livre .
0  5do Aux T ouristes ou chercheurs d’am usem ents,

cette ligne offre nn m oyen de transport désirable
—com fortable, plaisant et expéditif— naseaut de
jour à travers les délicieux paysages du Lac des
Mille D ies, et tous les rspides du M. Laurent.

Les avantages que Celle L igne offre à ceux oui
vont dem eurer dans l’Ouest sont sans égal. Le
vapeur faisant la traversée directem ent, sans
transbordem ent, et jusqu’aux Dépôts de Che
min de F er à  Toronto et H am ilton, ils sont ex 
em pts des désagrém ents et dommages auxquels
sont exposés ceux qui prennent les autres lignes.

On peut se procurer des billets ou toutes au tres
inform ations de M. C . F . ML R L E , aux Hôtels,
i  bord des Vapeurs, ou au Bureau, 40, Rue M c-
UUL

•  C e Convoi a é té  ajouté pour l'accomm ode
ment spécial de ceux qui désirent passer l’E té  i
St. H ilaire, SL H yacinthe, ou autres places sur
la r o d e  ;  e t partiront d*A cton à  7.U0 a. m ., et
arriveront a  M ontréal à  9.30 a. m.

Il sera ém is de* billets de saison et de retour à
des prix  très m odérés. Pour toutes autres infor
m ations, s’adresser au Bureau du G éran t général.

W . SHANLY,
Ingénieur en C hef et

G éran t général,
a a —

5 0M ou'un par quartier
Agneau

b*gère indis- j^ui per joo livre»
• r vers 10 heu- u ,d  t

s éta it Sa;ndoux ..........

, à  boni de tout
Bateau a Vapeur ou Char* de Chemin de F er, au r

2 «do
do 2 6

m atin, se . .  35
. . 2 7  8
. . 0  9 d i t .  r a v o i r :

U N E I E R R E  située en la Paroisse de St. Geor
ge d 'U eniyville, dans la troisièm e Conces
sion de la Seigneurie de de Sabre vois, conte- g juillet,
liant deux arpents de front sur vingt-huit J
arpents de profondeur, tenant en front mu
chemin du roi, en profondeur e la quatrièm e
Concession, joignant d’un côté à  Toussaint
Daudelin, et d’au 'ie  cô té  à  Isaac l’outré,
avec une Maison, G range et autres Bâtisses

rt. Mr. D npl
PR O D U ITS DE L A IT E R IE .

. 0  9 0 10 I
0  R i
0  0

M . J .-B . D uplessis.—Minerve. Beurre frais par livre . .
B -urre salé
From age

bm —690  706
. 0  0do— N«»ns apprenons que Frank D e-

vcau x , des chûtes de N iagara, s ’est noyé, , -  —
i la  " “ aine dernière, p è ,  de ladem enre £ * £ £ 5 T " *  ::

Sur motion de M. Joseph Mercier secondé par l*,? Fort» r. t e  tnuusivttr avait voulu paia> , nouvelles, par poche
IL Joseph Lespérance, se  baigner le soir, avec  un a ssez  grand Hautes par pocne................

JUtulu: Que le Dr. Gédéon Larocque, ayan t nombre de ses amis; on le perdit de vue Navets t
k -  k m  r "

de l 'In stitu t Canadien de Longueil, le soir de la com pagnie se  reforma pour s e io ign er des
St. Jean baptist-, dans la aaîle dudit institut, chutes. On fit alors des recherches et
le  d it L arocque soit affiché ennime mentent
calom niateur, et comme ayant f->rf;iit à l hon-
netir. en venant dans la c ur de 1 Institut en qua
lité  d  espion e t île m ouchard.

22 mai.V E G ET A U X .
0  0

. K 0

. 19 0

0  0
10 0
15 0  j
4 9
0 U |
0  0  t

N E W - Y O R K  E T  B O S T O N .

I , S S i  vente seron t données le jour A T E L I E R S  DE CAROSSERIE
de la vente, immédiatement avant la vente.

J. H- AÜBERTIN, N. P.
69 1

4 3 ALEX. MFLLOY,
A gent,. 0  0

. 0  0très**. D E  M O N T H  E A E ,

288, Ree Str. Catherine, 288,
P r it  d t  U  Grand* R u t du faubourg S t. Ix tu rnd ,

Bureau de la  L . D. de la Malle,
40, Rue M cGill,

M ontréal, 6 mai 1858.
CHEMIN DE FER DE MONTREAL ET

CHAM PLAIN.
SU C R E  E T  Ail KL.

Sucre d ’érable par l iv re ................ 0  3 | 0  4 |
e u  o u

St. Athvnas». 1 ju illet 1838.
em —45

doMiel
Vente par Autorité de Justice-et on le trouva noyé dans 3 pieds d eau :

Il est pruliuble que, saisi par une cram pe, Lard, par livre...............
Œ ufs lia is , p an lo tn am e

ar liv re . . . . . . . . .
M onté tra iebe par livre .
Pomme», par q u a r t.........
O ranges. par boite...........

Vapeurs de la  Malle de la  Riviere
Outaouais.

D IVERS.
N O U V E L  A R R A N G E M E N T .. 0  51 0 6

.  0  «1 0  7 ;

0  3 n  f  Q E R O N T  VENDUS au plus hau t enchérisseur

: % 2 >» 2 K  i T O ,-t e s  s o r t e s  d e
liant de la eommunauré de Biens qui a existé \ / / - \ I T I  i q p c  C T T  D I  I f ' f ' I C C
entre F.m il i k  Bb w v a is  et feu Kdocabd Dan- V U I  1 U K t O  EL I D U Ü Ü I C . 0

Fabriqués sur com m ande,

A  l’E ta b lis s e m e n t c i-dessus.

fax

il n’a pu ni se retirer du courant, ni appe
nd , . . .  . . .  „ . 1er à son secours. Il éta it âgé d ’environ
T ous les  procèdes auxquels il est fiait w  ans, et laisse une fem m e e t * en-

Bé'^Üe”  elt e ! h n U — r u tr ie .

P ages, secrétaire. COURSES DE STE. MARIE.— L e s  Cour- AÏITI-DOULOÜKEUX MAGIQUE DE DALEY. . duoaisd . et les autres déjiendios de la suce
N ou s n  avons rien à ajouter à cette ses  au trot d e  S  te . M arie de Alonntnr

a n a l y s e ,  q u i  e s t  a u s s i  c o m p lè t e  Ijtie p08- o n t  eu lli-U mardi e t  mercredi derniers.' Dans toutes les maladies, l’inflammation domine : I e C l*  terre située dans la paroisse 8t. Grégoire,
s i b l e ,  e t  c o n f o r m e  aux f a i t s  é n o n c é s  dans Un grand concours de spectateurs y  o s -  pu ,s en plw— laaw  disparait* l’mflamman.m et seigneurie de Monnoir, m esuren t d -ux  arpents

E E E E s  F S =  S S C Z Z Z l  S S 2 S S  Œ æ »  « a e h s s i t s s e ....-înu ivm u els d e  I Institut d e  L ongueil gre des sacrifices q il  il a f u i t  JK>Uf é t a -  LEY , nord, per A ndré St. G erm ain e t Pierre Uuédis- tislmciion. Ceux par I* Convoi de 3DU P .M ., prennent le ,
s o n t  responsables de l e u r  dém arche, e t  b b r  ces c o u r s e s .  L u  nr« m iêre journée le  F*11' leur autre rem ède, réduire sur le se, et au sud. par Godfrey H-hxI, sans bâtisses ; Il a ttire  particulièrem ent l’attention sur les Bateau ou le# Char# à  House’s  Point, et arrivent T » /  apeur# ri-dessus voyageront duran t la

e t  c o n t r e  to u s .  , classe ;  i l  a  p a r c o u r u  le  m ille  eu  *2. 5 t .  pnrmi beaucoup de m ailt, guérira —Le# a a c i.r -  superficie. bornée i  l’ouest, par le chem in du J, es R F  PA R A TIO N S seront prom ptem ent ex- Rouse’s Point e t arrivent à  N ew -Y oïk ou Boston Malle# et de# Passager# entre M ontréal el la  c ité

a y a n t  p o o r  c o n c u r r e n t  l e  c h e v a l  d e  M . i DO„ llXBj ,;,,n’n  .  * v r w n ,  r i L r t n ï , ’ MAI. I que celui ci-dessus et en second lieu désigné, U A I M T C N A N T  C M  V C M T C  f densburgh, Potudaro, W atertow n, Buffalo et
d* au i, LA CK l i r a  v » n u ,  les de*  a.voka isos# d# mesurant 2 srpents de front su r 7 de profondeur, ! m R i n i C l i R l i l  C i l  W C H  1 t  r l’Ouest.
la m a o ,  le» sxcaoissAAL-Ks, t si. etationi, beo*» borné â l’est, par le chem in du rang 8t. j Par cette route les Passagers #e rendent é
rniTKS, A rm a» etc. Edouard, e  l’ouest par P ierre  Dnmlurand, a u ,  Buffalo en vingt-deux heure#.

Quelque* personne» peuvent ne pas --mire qu'un nord, par Edouard G oyetle, e t au sud, par II y aura un Convoi à  5.00 pour la Jonction  de
wul remède puisse ê tre  un curaui A toutes mais- Edouard Bessette, avec une maison et au tre T  A V O T T V R T  T "fi* M ooer, Hemmingford e t lea Stations interm é-
die.. Mai* la simple réflexion fer* évanouir cette j b é tise es ; -L,V1 4 1 W  V  V r , l j T .  Ci d.aires.
id ée ,en  apprenant que cet onguent se comp,.»* y  U #  A U T R E  LOPIN D E T E R R E  situé eu w  -  ^  e BT ■ n f f n i t a r n  De retour, un Convoi q u itte ra  I» Jonction  de

■naredenu au , peuvent chacun servir d ’antakite m êm e lieu que celui c, dessus et en dernier j I  1 /  R  H  11 ft- I  I  I f t l  11 i f  1 1  H  Mooer à  6.00 A .M . e t 3.30 P .M .
partait * son rfesoidie u p p e a é ._____  .wksigne, m esurant 21 a ipen ts de superficie, , I  1  V  I  f t 'f t  « & ftf t f t  | i l |  • ----------

AN 11-DOI LOUKEI.X DE DALEY, borné à l’est par le chemin du rang M. Edou- 1 1 1 II  | ] |  1 1 1  1  ï  11 ft | ] |  J |  j™ ffl D I V I S I O N  L A L 'I I I X B .
«•» effets Ii.axu,,* ,, i  cauw  de U. «peiné avec a rd, a l’on-st. par J .  B. B eauvau et G . Durou- j 11 I  II  | j  I l  f l  f  l  I I  g

i r j - S s e e S s a E
sons, coiiége*, magasin», laboqiie, usine. Four è tie  vendus, LU N D I le JH Juillet coa-

Le remède n'est véritable ..ue quand il porta sur ran t, savo ir: le No. I à  la porte de l’Eglise de
une gravure sur acier, le nom de Henry baie y la- U  parmsse Si. G régoire, a  DIX heures de l’Avant
bru an t. midi : e t les Nue. 2, 3 et 4 i  la porte de l’Eglise

*  * “ > « - - *  ^
D EPO T PR IN C IPA L  165 Chamber. 8 t ,

New-York.

T.  ST.  C H A R L E S ,
< 3 3DE P ' 18 et après LU N D I, le 10 M A I. le va-

peur IU O S  D U K E  qu ittera son Quai pour ST. I
M B E R T  â 2.00 et 6.00 P .M ., et 3.00 et 4.30

M O N T R E A L  A LA C IT E  Ü’O L T A O C A IS .
I C ham plain r t  les Chemins de Fer Central du j

Vermont, e t les C hem ins de F e r  de Kuthland et
Burlington, pour Burlington, Boston, Saratoga,
T ro y , A lbany et New  York, etc.

Les passagers par le Convoi de 6.00 A M ,

1 8 5 8 ,1 8 5 8.
LA

non I
de ce dernier, savoir :

V o y a g e *  f a i t  d e  J o u r .
LADY SIM PSON.
P H Œ N IX .............

. .  Capt. H. W. Sh fph f.rd.

. .  Capt. D. M a c L a c i i l a n .

F A IT S  D IV E R S . ü n  CON VOI qu ittera  le D É P Ô T  «le C H E M IN
de F E R  de la rue Bons v endue, A S E P T  heures
chaque m atin (les dim anches excep tés), pour se
relier é  Lachine a rec  le vapeur Lady Simpton
pour C arillon . De là, les passagers seront trans
portés par Cbetnin de F er à  Grenville, oè ils re
joindront le vapeur P h a m x  e t arriveront à  la  c i
té d ’O m aouau  le m êm e soir. Les Bateaux a rrê 
teront à  toutes les places im portantes le long de
la l i î t è i e ,  pour y laisser les M alles e t les Passa-
gers.

Plus am ples inform ations, aussi bien que des
B IL LE TS de RETO U R  et d ’EXCURSlON à  des
prix raisonnables jieuvent ê tre  obtenus au Bureau
u< la C om pagnie du Chem in de F er do M ontréal

■ et C ham plam , 67, rue des Com m issaires, au T é -
i p é t de I* rue Bonaveoture et é  bord «les vapeurs.
I C ette ligne est sans rivale tan t sows le rapport
: de l’économ ie que du com fort, tandis qu ’elle pas

se à  travers les districts les plue nUtoreeq
comme les plus intéressants du Canada.

journal du l’agriculteur. — A vant ; H am el de S t. Jean-B aptiste, nui est ar-
oublté d accuser réception du  dernier ^ivé d eu x ièm e. L e s  spectateurs sont
num éro du  Journal d e  l  A gricu lteur. | ix&rtis très satisfaits, e t  en chantés de la
nous nous hâtons de réparer cct oubli, m anière im portiale dont les courses ont
L e  Journal de. C A gricu lteu r  est toujours'
conduit a v ec  au tant de ta len t que de
sc ien ce  pratique. A ussi ne som m es-nous
pas surpris du su ccès qu’il a  obtenu et
q u i, chaque io
ferm ier intellL

été conduites par M. Alouti, le  secrétai
re .— C ourtier de  S t. H yacin the. 'r

CMKME d e  W OO D L A N D .— Pommade pour « I -
IteUir U t c/icaeux, très bien (« rlom ée, supérieur
à lo il article d’importsiiuii françaiw  et i  moitié
prix. Pour faire tes cheveux de , difdiee il n ’a pa»
d 'égal, il leur donne une apparence brillante et
viyem e. Il fait Iriser les cheveux des ni<*«e.eur*
e plus naturellement possible. Il enlève le» pel-

'icule* de crasse, et fait que la chevelure w tou
jours l’a ir d’avo ir é té  fraîchem ent lavée. Vente
en gros et en délai L

iur, va croissant. Pas un
‘«eut Les Convoie qoiTTKWTne m anque d'y pui

ser  se s  renseignem ents. E t, à chaque
instan t, nous entendons vanter l'excel-
vr.ns; on commence même à traiter quelque* af-
Auras poor la foira de Beaucaire.
I  II sem b le  donc q u e , partout, chez
nons ex cep té , l’horizon com m ercial se
ra s ié tè n e . Q ia  id  nous sera-t-il permis

u e  à notre

<-i j .
M O N TR ÉA L  :

7.00 A M.
8.30 ••

10.00 n
Midi.
3.30 P.M,
5.UU •«
6.00 «

LACHINE |
8.00 A .M .
9.00 “

I l  00 “
1.00 P M,
4.1b »
6.30 w
7.00 H ou i l'ar-

OU

C H A N S O N N IE R  D E  T O C S  L E S  A G E S
ticsUn joli volum e in 1S de 350 pages.

P r ix  r e l ié  : UN E C U .
Z. CHAl’ELEAU,

Vis-à-vis du Pelai# de Joatice,
Montréal.

À-

N. B.—Le fret destiné poor cette ligne ddit
rivée de Lad* être laissé au Dépét de la rue Booaventure avant

W. A MF.RI1Y, j SIX heures P M i >i l’on vêt» quM puise# être
Secrétaire.1 transporté pat le bateau le lendemain malin.

24 a v ril.

P . FF.TR1DGF. e r  C IR .
Propriétaire» de la Crime Woodland.

281, B ioadw ay, New-York.
Agente |«o*r la vente en gros e t en détail, S. J.
man et C i»., M ontréal, Place d ’Arm es.

Pnur les condition# s’adresser aux notaires
soussignée, é  leur étude dans v .lh g e  St. A ha
usse, comté d ’Iberviille.

Cher
C . F . CH AC F..

En veste « lies Lymans, Savage et cte., rue St.
P é r i, M oetféal.

16 jm n JW8.

d ’appliquer la m êm e rcmnrq
Jertce des instructions données par cette
u tile  rev u e . M M . de M on tign y , lespro-

V. e t  C . V JX C E L E T T E , N . P .
sa— b p e-H 4a a - 5 JSL Atbanase 30 juin 1859. 10 ju ille t 70fi*—6l

— —


